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INTRODUCTION 

le latin, une meTveille de concision 

Je ne suis pas sans quelques connaissances de divers langages, mais aucun 
d'eux ne m'a jamais donné cette Impression de rigueur, de concision, 
d'économie. Là où il nous faut toute une périphrase pour expliquer les 
choses, le latin, souvent, se contente d'un ou deux mots. Et tout est dit. 

À d'autres donc le souci et la vanité d'émailler l'écriture ou la conversation 
de citations. Le jeu pourrait exciter. Mals bien souvent l'ignorance de l'in­
terlocuteur vide le jeu de son ludisme. Donc ni souci de briller, ni celui 
d'établir un inventaire. 

Une gymnastique mentale serait une approche plus vraisemblable. Se 
confronter en toute liberté avec la pensée latine, essayer avec des mots 
simples de la traduire, quel régal 1 Quel bénéfice aussi, celui d'éprouver 
comme une épuration de notre expressivité trop souvent touffue, voire 
baroque. Un retour à l'essentiel. 

Il faudrait, mais qui en aurait la constance?, se raffermir et rafraîchir les 
idées, chaque matin, avec une maxime, une locution. Oui, une gymnas­
tique mentale, pour se dérouil ler l'esprit. )'en aurais peut-être la velléité, 
mais ... Sic transit gloria mundl. 

Un dernier mot. )'ai cru bon de fournir un très court portrait des principaux 
auteurs latins auxquels je fais référence. On y trouvera l'un ou l'autre 
auteur ou penseur grec, c'est que leur présence dans cette galerie m'a paru 
indispensable. 









@] ~ @] 

~ A 
'~ 

~ ~ 
~ '~ 
@] ~ @] 

Ab absurdo 

... Par l'absu rde. 

Expression latine qui signifie que la démonstration d'une proposition peut 
se faire en prouvant par l'absurde une proposition contraire. 

Ab irato 

... Dans un mouvement de colère. 

Cest l'ell ipse d'une locution juridique latine évoquant la juste colère d'un 
homme apprenant qu'il est Injustement spolié d'un héritage. La colère 
serait donc justifiée si ell e procède d'un sentiment d'injustke. Songeons, 
par exemple, aux enfants, qui, avec leur sens inné de justke, subissent sans 
se plaindre une juste punition. mais protestent violemment contre une 
punition qui leur parait inique ou partiale. L'expression française• la colè­
re est mawaise conseillère • dénonce les effets pervers d'une colère non 
maîtrisée. Rappelons à ce propos la phrase de Louis XIV, en réponse à une 
insolence de Lauzun : •Si je n'étais roi, je me mettrais en colère•. 
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Citations latines expliquées 

Ab ovo 

.,. Depuis l'œuf. 

l'expression est tirée de l 0Art Poétique d0 Horace (65-8 av.J.c.). Horace y fait 
allusion à 1·œuf de Léda dont serait sortie Hélène et qui serait, à ce comp­

te, la plus lointaine origine de la guerre de Troie, à vouloir la raconter ab ori­

gine. On moque ainsi les trop prolixes exordes de ceux qui rem ontent à 
l 'origine des temps pour rapporter le moindre fait. Relevons, au passage, 
l 'expression• sorti de l 'œuf • pour moquer ceux qui sont trop imbous d'eux­
mêmes. Enfin amusons-nous de l 'éternel débat: est -ce la poule qui est sor­
tie de l'œuf ou l 'œuf de la poule? 

0 
ARISTOTE 

Philosophe grec, né à Stagire (Macédoine) en 384 av.J.C., mort 
à Chalcis en 322. 

Il fut, pendant vingt ans, le disciple de Platon et donc l'héritier 
de la pensée socratique. Après la mort de Platon, il se réfugia 
dans rîle de Lesbos. Devenu le précepteur d'Alexandre, il 
revint à Athènes et y fonda sa célèbre tcole du Lycée, dite aussi 
péripatéticienne parce qu'il enseignait en se promenant (peri­
potos • promenade, en grec). 

C'est pendant ce séjour athénien qu'il composa la majeure par­
tie de son œuvre. Son système repose sur une vision globale de 
l'Univers. Il recherche en tout !'Unité, grâce à un savoi r ency­
clopédique embrassant toute la connaissance du temps. Il est 
le fondateur de la logique formelle. Son œuvre a non seule­
ment imprégné toute la philosophie du Moyen Âge mais 
influencé aussi grandement les penseurs de rlslam. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Abusus non tollit usum 

.. L'abus n'exclut pas l'usage. 

C'est une maxime de l'ancien droit romain et qui Indique qu'il n'y a pas lieu 
de s'abstenir de quelque chose sous prétexte qu'on pourrait en abuser. 
Ainsi pourquoi se priver d'une consommation raisonnable de vin sous pré· 
texte que le vin pourrait mener à l'ivresse? Autrement dit : usons, mais 
n'abusons ?'!S. 

Abyssum abyssus invocat 

.. L'abîme appelle l'abîme. 

L'expression est tirée d'un psaume de David. Elle souligne l'enchaînement 
fatal des choses, le malheur appelant le malheur, une faute creusant le 
sillon d'une faute plus grave. À rapprocher, du moins dans le sens d'un 
enchaînement obligé: l'argent appelle l'argent. 

Acta est fabula 

.. La pièce est jouée. 

C'était l'annonce rituelle du régisseur du théâtre antique pour signifier 
qu'une pièce arrivait à son dénouement. D'après l'historien romain 
SUétone (69-125 ap.J.C.), ce sont les paroles qu'aurait prononcées l'empe­
reur romain Auguste sur son lit de mort. L'expression d'ailleurs ne va pas 
sans une certaine ironie sur soHn~me. Rabelais, allant au bout de I' inten­
tion , aurait pu dire : la farœ est jouée. 

13 
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Adabsurdum 

.,. Jusqu 'à l'absurde. 

On rapprochera l'expression de ab absurdo (cf supra). L'expression indique 
que certains raisonnements, poussés à leurs ultimes conclusions, au nom 
d'une logique imperturbable, aboutissent à une complète absurdité. On 
pense à l'expression française: prouver tout et son contraire. 

Ad augusta per angusta 

.,. Au grandiose par des voles ét roites. 

Mots de passe des conjurés au quatrième acte d' Hernani de Victor Hugo. 
Outre la signification morale de l'expression, elle peut se prendre au pied 
de la lettre puisque les conspirateurs durent se faufiler dans d'étroits pas· 
sages pour aboutir au tombeau de Charlemagne, lieu choisi pour l'assassi· 
nat de Don Carlos. L'expression Infère donc que le triomphe n'est qu'au prix 
de grandes difficultés. Le Christ n'a·t·ll pas dit qu'on n'accéderait au 
Royaume des Cieux qu'en passant par le chas d'une aiguille? 

Ad hominem I ad personam 

.,. Contre l'homme/ contre la personne. 

Développer un argument ad hominem revient à dire qu'on ne s'en prend 
pas à un homme pour ses Idées, mals pour sa personne. Ce sont souvent 
les méthodes des campagnes électorales où tous les coups sont permis, 
souvent sous la ceinture, pour déstabiliser un adversaire politique. 
L'argument ad homlnen vise à confondre son adversaire sur la base de sa 
propre argumentation, tandis que l'argument ad personam s'adresse à la 
persome privée, dans sa vie privée. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

0 
CATOll l'Ancien 

Homme d'ttat latin (234-149 av.J.C.). Il fut également l'un des 
plus grands écrivains de langue latine. 

Son souci constant fut de lutter contre la dépravation des 
mœurs due à l'imitation du modèle grec. Par ailleurs il symbo­
lisa la politique conservatrice et nationaliste du Sénat et s'op­
posa, par exemple, à l'expansionnisme carth•inois. 

Ad libitum 

.. Selon son plaisir. 

Ancienne locution latine dont la signification souligne la liberté de chacun 
dans sa façon de procéder ou de consommer. 

En musique le tempo est au gré de l'interprète. 

Dans le langage courant la locution pourrait s'employer dans l'exemple sui· 
vant: au Club Med, les repas sont ad llbltum, soit à la goinfrerie de chacun. 

Ad usum Delphini 

.. À l'usage du Dauphin. 

Cest le visa donné aux éditions expurg~es des classiques latins proposés à 
l'édification du Dauphin. L'expression stigmatise les ouvrages tronqués ou 
carrément arrangés pour les besoins d'une cause. L'expression signifie 
aussi , avec un sourire entendu, que le fait ou la plaisanterie rapportée a été 
édukorée pour les oreilles sensibles. 

15 
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Ad vitam ëetemam 

.,. Pour la vie éternelle. 

o•où son sens dérivé : à jamais, pour toujours. On peut ainsi se jurer un 
amour ou une amitié ad vitam <eternam. 

Selon les croyances, cette vie éternelle serait, pour le bouddhiste par 
exemple, une éternité de néant, le Nirvana, où tout désir se dissout, ainsi 
que son corrolaire obligé, la douleur. Pour chrétiens et musulmans, c'est le 
Paradis qui a le visage de la vie éternelle, paradis peuplé de houris pour les 
fidèles de l'Islam, paradis irradié de la présence divine pour les adeptes du 
christianisme. Quant aux pécheurs, c'est l'enfer ad vitam <etemam qui leur 
est promis. La connotation de l'expression est pessimiste puisqu'elle infè­
re la fin de l'existence terrestre. Combien nous semble plus charmante la 
définition du poète persan Haffiz : •Si, comme Alexandre, tu prétends à la 
vie éternelle, cherche-la sur les lèvres roses de cette ravissante beauté. • 

Aequoanimo 

.,. D'une âme sereine. 

Cette sérénité fut celle d'un Socrate (470-399 av.J.c.) qui, accusé de cor­
rompre la jeunesse, mais surtout de s'opposer au tyran Critas, fut condam­
né, sous prétexte d'impiété, à boire la ciguë. Ce qu'il fit, aequo anima. Le 
sujet a été souvent exploité par les peintres . Ce fut l'attitude auss i adoptée 
par les martyrs chrétiens conduits dans l'arène pour y affronter des lions, 
ou par les huguenots marchant au bûcher. Ils allèrent au supplice en chan­
tant des cantiques à la gloire de Dieu, à la rage de leurs bourreaux furieux 
de cette sérénité. 

On retrouve, presque lettre pour lettre, l'expression dans le mot français, 
un peu vieilli, •équanimité•, qui a le même sens. L'adjectif • équanime • 
insiste, quant à lui, sur l'égalité d'humeur. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

A fortiori 

.. À plus forte raison. 

L'expression complète est en effet a fortiori raciona. Elle souligne qu'un 
argument, ou un fait, l'emporte sans conteste sur les autres arguments ou 
faits, de par sa sptcificité ou sa résonanœ historique. Et par exemple: les 
préfets et , a fortiori , les ministres peuvent adoucir la loi au profit d'un ami. 

Age quod agis 

.. Fais ce que tu fais. 

Dans le sens de : sois à ce que tu fais. Cette locution latine invite à ne pas 
se laisser distraire par une activité ou des pensées parasites, au moment de 
l'action. Elle est inspirée d'une comédie du poète satirique Plaute (254·184 
av.J.c.). On la rapprochera des expressions françaises:• ne pas courir deux 
lièvres à la fois• ou• on ne peut pas danser à deux noces à la fois•. On peut 
d'ailleurs étendre le sens de l'expression, en l'entendant comme une invi· 
tation à bien faire ce que l'on fait. Le français dirait:• fais ce que do is•. 

Alea jacta est 

.. Le sort en est jeté. 

Cest la phrase qu'aurait prononcée César, en franchissant, avec ses soldats, 
le Rubicon, alors qu 'une loi stipulait d'avoir à les licencier avant de passer 
le fleuve. En outrepassant l'interdit, César entrait en conflit délibéré avec le 
Sénat. On rapprochera l'expression de son équivalent français:• les dés en 
sont jetés•. D'ailleurs alea signifie jeu de dés. Le •advienne que powra • 
est sous·entendu et dénote le fatalisme de celui qui brave le sort. 

17 
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Alter ego 

.,. Un autre soi-même. 

l'expression est la traduction latine d0 une expression grecque qui désigne 
un ami véritable sur qui 1•on peut compter comme sur soi-même. 

De manière plus générale, l'alter ego est la personne de confiance à qui l'on 
transmet ses pouvoirs par délégation. Ainsi, un gouvernement pourra 
confier une mission à l'alter ego d'un ministre, tout en se réservant de le 
désavouer, en cas d'échec, sans porter atteinte au prestige du ministre. 

Alma mater 

.,. La mère nourricière. 

Les poètes latins se servaient de l'expression pour désigner la Mère Patrie. 
Les écrivains y recourent aujourd'hui pour en qualifier l'Université. Et de 
fait, l'enseignement qu'on y prodigue est nourriture de l'esprit. 

A M D G (Ad Majorem Dei Gloriam) 

.,. Pour la plus grande gloire de Dieu. 

l'expression est la devise des Jésuites, qui se veulent l'Armée du Christ pour 
leq uel ils sont prêts à tous les sacrifices. Bien des armées, moins paci· 
tiques, se réclament ou se réclamaient de Dieu et, d'ailleurs les armées 
ennemies ne manquaient d'adresser leurs prières au ciel, priant Dieu, sou· 
vent le même pour les deux armées, de leur accorder la victoire. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Amicus Plato sed major amicus veritas 

.. J' aime Platon, mais j'aime encore plus la vérité. 

C'est la traduction d 'une phrase d'Aristote, dans son Échiqueà Nicomaque. 

Aristote vouait une grande admiration à son maître et ami Platon. Cen e 
est ime n'allait pounant pas jusqu'à l'aveuglement et il osait, au nom de la 
vérité, remenre en question son ensclgnement. 

Cene phrase justifie toute prise de position d'un disciple à l'enconne de 
son Magister. 

0 
)UILS dSAR 

Homme d'tlat romain (101·1t11 av.J.C.). Quoique patricien, il 
défendit la cause plébéienne, notamment contre la dictature de 
Sylla. 
la conquête des Gaules lui assura la gloire militaire et lui four­
nit l'occasion de manifester ses talents littéraires, en tant 
qu'historlen, avec ses fameux Commentaires de la Guerre des 
Gaules. 
Avec l'appui de son armée et nonobstant l'interdiction du 
Sénat, il franchit le Rubicon, déclenchant ainsi la guerre àvile. 
Celle· ci l'opposa à son riva~ Pompée, qu'il défit à Pharsale. 11 
installa Cléop3tre sur le trône d'tgypte, puis, revenu à Rome, il 
s'y imposa comme pontlfex max lm us et imperator. 11 réforma 
l'ttat romain, mais succomba sous les coups d'aristocrates 
conjurés, parmi lesquels son propre fils, Brutus. 

19 
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A minima 

.,. Au minim um. 

La locution est d'origine juridique. Un procureur peut, par exemple, faire 
appel a minima, en trouvant que la peine infligée à son adversaire est mini­
me et mérite une plus lourde condamnation. 

l'expression est ambiguë pour qui n'est pas habitué au langage des pré­
toires et pourrait faire croire qu'au contraire le Procureur souhaiterait une 
diminution de peine. Se méfier donc des contresens. 

Aperto libro 

.,. À livre ouvert . 

Locution latine dérivée de la locution• ad aperturam libri •. Dire de quel­
qu'un qu'on le lit à livre ouvert, signifie qu'on en décrypte toutes les inten­
tions, même cachées ou secrètes. L'expression ne va pas sans une légère 
ironie. Au sens strict, lire les auteurs classiques aperto Jibro signifie qu'on 
les possède parfaitement et qu'on peut en déjouer tous les pièges d'inter­
prétation ou de traduction. 

A posteriori 

.,. En vertu d'un second raisonnement. 

Comme pour l'expression a fortiori(cf supra) le mot rationeest sous-enten­
du. 

La locution insiste sur le fait que, toute réflexion faite, la chose doit être 
comprise autrement. Par exemple : l'équipe de ... nous semble, a posteriori, 
valoir les internationaux qui la composent. 
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A priori 

.. En partant de ce qui vient avant. 

La locution est empruntée au latin scolastique et signifie qu'une première 
approche d'un fait, d'une pensée, peut être tentée, en tenant compte d'une 
situation de départ. 

D'ailleurs les a priori sont, comme chacun sait, les préjugés, dont l'exe mple 
le plus contestable est le racisme. 

Pllurtant l'expression n'est pas toujours péjorative et l'on pourra dire de 
quelqu'un qu'a priori on peut le croire sincère. 

A quia 

.. Parce que. 

N'est employé que dans l'expression • réduire a quia•, ce qui veut dire 
contraindre son interlocuteur au silence, par analogie avec les enfants qui, 
pris en faute, ne peuvent que balbutier, pour toute excuse, un• parce que• 
solitaire. D'ailleurs, les adultes eux·mêmes n'ont souvent que cette seule 
réponse aux questions embarrassantes que leur posent les enfants. 

Aquila non capit muscas 

.. L'aigle ne capture pas les mouches. 

Proverbe latin qui signifie qu'un esprit supérieur ne s'occupe pas de 
vétilles. Ce pourrait être l'attitude d'un grand patron, à qui l'on s'adresse· 
rait pour un problème mineur et qui répondrait : • Voyez ma secrétaire.• 

21 



22 

Citations latines expliquées 

L'intention du proverbe est ironique et raille la prétention de quelq u'un 
trop imbu de lui-même. 

On lui opposera le proverbe français :• on a souvent besoin d'un plus petit 
que soi •. 

Asinus asinum fricat 

.,. L'âne se frotte à l'âne. 

Encore un proverbe latin. il signifie qu'un sot trouvera toujours un autre sot 
pour faire assaut de compliments. il existe d'ailleurs un proverbe français : 
•l'âne frotte l'âne• qui est la traduction littérale de son équivalent latin. 

l'expression trouve son origine dans le fait que les ânes ont l'habitude de 
se frotter l'un à l'autre pour calmer leurs démangeaisons, provoquées par 
les insectes ou les parasites. 

La Fontaine en reprend l'image dans la fable Les deux ânes dont nous 
tirons : 

Deux ânes qui prenant cour à cour /'encensoir 

Se Jouaient cour à cour, comme c'est la manière ... 

Asinus in tegulis 

.,. Un âne sur un toit. 

l'expression souligne l'incongruité de la présence d'un âne sur un toit. Par 
extension, elle stigmatisera toute association contre nature ou amalgame 
étrange ou incongru. C'est le mariage de la carpe et du lapin. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Audaces fortuna juvat 

.. La fortune sourit aux audacieux. 

L'expression est adaptée d'un ver de l'Éntld~ de Virgile : audences fortuna 
juvac, qui a le même sens. Elle Incite à braver d'éventuelles difficultés pour 
forcer le sort. l'expression française est• la chance sourit aux audacieux •. 
La devise aurait pu être celle de tous ceux qui se sont expatriés pour tenter 
la fonune. Hélas, tous n'ont pas vu leurs efforts récompensés, la chance 
n'ayant pas souri à ces audacieux. De l'audace, toujours de l'audace, réel a· 
me l'adage français: oui, mals sans garantie de succès. 

Aurea mediocritas 

.. Une médiocrité dorée. 

Cette médiocrité n'a pas le sens péjoratif que lui donne habituellement le 
français. Ces mots sont tirés des Odes du poète latin Horace, contemporain 
de Virgile, qui est considéré comme un modèle de vertu et de pondération. 
La• médiocrité dorée•, dont Il se réclame, Invite à se contenter d'une posi· 
tion modeste pourvu qu'elle soit paisible, sans les tracas et les soucis 
qu'entraînerait une opulence trop exposée. Ce serait, sans la niaiserie et la 
suffisance qui le caractérisent, la condition de notre Mons ieur 
Prudhomme, prototype du petit-bourgeois casanier et égoïste. À rappro· 
cher de l'expression française• pour vivre heureux, vivons cachés •, c'est· 
à-dire loin des turbulences et tumultes des apparences. 

23 
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CldRON 

Homme politique et orateur latin (to6·43 av.J.c.). 
li se frt surtout remarquer par l'achamement de son opposition 
à Catilina, dont il déjoua la conspiration et en frt exécuter les 
participants. 

Politique médiocre, il fut surtout célèbre pour son éloquence. 
Ses discours ont servi de modèle à la rhétorique romaine. li fut 
également l'un des initiateurs à la pensée grecque. 

Auri sacra fames 

.,. Détestable fa im de l'or. 

Tirée de l'Énéide de Virgile, l'expression s'en prend à ceux qui ne songent 
qu'à accroître leurs richesses. 

Curieusement, le français a, pour sanctionner le même comportement, la 
locution• la soif de l'or•. L'or serait-il plus digeste liquide que soli de? Quoi 
qu'il en soit, l'or restera sur l'estomac de tous ceux qui ont les yeux plus 
gros que le ventre. 

Aut Cesar aut nihil 

.,. Ou César ou rien. 

Ce serait la devise de César Borgia, jouant sur la similitude phonétique de 
son prénom et du mot Caesar. Animé d'une extrême ambition , il ne se 
contenterait pas d'un destin médiocre. li se voulait empereur ou rien. S'il ne 
fut jamais empereur, il n'en conquit pas moins la tiare papale. ~ 

<7 

~ 
.!! 
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Dans une autre acception, !'expression pourrait signifier que César Borgia 
se voulait toujours fidèle et égal à lul·même. Cene fidélité à son image 
comportait l'ambit ion, d'où la tiare. 

Ave Caesar, morituri te salutant 

... Salut, César, ceux qui vont mourir t e saluent. 

Selon Suétone, c'était les paroles que prononçaient les gladiateurs, en s'in· 
dinant devant la loge impériale, lors des d~fil~ qui inauguraient les Jeux. 
Les spectateurs du Cirque raffolaient des affrontements toujours très san· 
glants qui opposaient les gladiateurs entre eux. Ces gladiateurs étaient soit 
des condamnés à mort, soit des esclaves. soit même des Barbares qui s'en· 
gageaient volontairement. S'ils combattaient les bêtes féroces, on les nom· 
mait •bestiaires•. Quand un gladiateur était vaincu par son adversaire, le 
peuple décidait de sa vie ou de sa mort, en baissant ou en levant le pouce. 
Alfred de Vigny a mis cette devise en exergue de son livre Servitude et 
Grandeur militaires. La devise n'est pas sans orgueil puisque, pénétrant 
dans l'arène, les gladiateurs ne disposaient somme toute que d'un seul 
bien: leur vie. 
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Beati monoculi in terra caecorum 

... Heureux les borgnes au pays des aveugles. 

Proverbe latin dont le français traduit le sens par le proverbe: •Au pays des 
aveugles, les borgnes sont rois•. 

L'expression soulignerait que parmi les débiles (physiquement ou intellec­
tuell ement) le moins débile est maître. Dans un pays d'extrême pauvreté, 
le moindre possédant ferait donc figure de Crésus. 

Mais ne peut-il pas se faire que deux infirmités se complètent? Songeons 
à la fable de l'aveugle et du paralytique. 

Beati pauperes spiritu 

... Heureux les pauvres d'esprit. 

Ces mots figurent au début du •Sermon sur la Montagne •{Matthieu v.8). 
Ils louent non les simples d'esprit, mals ceux qui ont su conserver, en toute 
simplicité et humilité, le détachement des ambitions. lis n'indiquent nul-
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lement, comme on a pu le croire en détournant le sens réel de l'expression, 
que ces mots louangeaient ceux qui réussissent malgré un handicap intel­
lectuel. Si pauvreté il y a, elle est celle du Poveretlo, de François d'Assise, 
fondateur de l'ordre des Franciscains. Prônant la pauvreté évangélique, 
sa int François fut l'archétype du croyant humble et soumis, mais aussi 
rayonnant de joie intérieure, dont témoigne son œuvre I Fioretci. 

Beati possidentes 

... Heureux ceux qui possèdent. 

Adage latin, que d'aucuns anrlbuent à Bismarck (on ne prête décidément 
qu'aux riches). Il s'inspirerait d'un axiome du droit romain accordant de 
sérieux privilèges aux possédants. 

D'une manière cynique, on conseil lera donc de prendre d'abord possession 
en fait d'un bien, avant de le revendiquer en justice. 

Bis repetita placent 

... Les choses répétées plaisent. 

Aphorisme imaginé d'après un ver de I' Art Poétique d'Horace. le poète 
indique qu'une œuvre peut ne plaire qu'une fois, mais que l'œuvre plu­
sieurs fois demandée plaira toujours. La locution ne signifie pas qu'il faille 
reproduire souvent une œuvre pour qu'elle plaise (phénomène d'initiation) 
mais que le plaisir se retrouve Intact à la réécouter ou à la revoir. 
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Bonum vinum laetificat cor homini 

.,. Le bon vin réjouit le cœur de l'homme. 

l'expression est inspirée d0 une phrase de l0Ecclésiaste, un des livres de la 
Bible. La citation exacte serait:• le vin et la musique réjouissent le cœur de 
l'homme, mais plus encore l'amour de la sagesse•. 

li faut, semble-t-il, posséder une bonne connaissance des Livr·es Saints 
pour en comprendre réellement les emprunts souvent tronqués. 
l'expression en exergue pourrait s'entendre d'un simple point de vue réa­
liste et être comme une invite à profiter des plaisirs de la vie. L'expression 
complétée toutefois en donne le sens réel et même contraire à la première 
acception. 
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Carpe diem 

" Profite du jour. 

Ce serait, selon l'acception courante, la devise des épicuriens qui invitent à 
jouir de l'instant, sans souci du lendemain. 

Pourtant la doctrine du philosophe grec ~picure (341-270 av.J.c.) a été 
détournée de son sens. Si ~pleure fonda en effet une école à Athènes et y 
enseigna que le plaisir doit être la flnallté de l'homme, il n'entendait nulle­
ment le plaisir grossier des sens, mals incitait au contraire à pratiq,uer la 
vertu et à se cultiver, seules sources Indéniables de jouissance. Épicure, loin 
d'être le débauché qu'on aurait, et qu'on a de fait, imaginé, fut au contrai­
re un modèle de tempérance et de continence. Carpe diem bien sûr, mais 
pour progresser dans la voie de la sérénité et du détachement. C'est en fait 
une poursuite égoïste du bonheur. marquée surtout par le rejet de tout ce 
qui peut le troubler, à commencer par la douleur et la souffrance. Par consé­
quent , on n'en comprendra que mieux la volonté suicidaire de ceux qui , 
épousant cette philosophie, quittent une vie dont les aspects malheureux 
constitueraient l'essentiel. 
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Castigat ridendo mores 

.,. Elle (la comédie) châtie les mœurs, en riant. 

Telle fut la devise des comédiens italiens, qui, sur la demande de Mazarin, 
vinrent se produire à Paris. Ils y créèrent une scène dont la toile s'ornait de 
cette devise, imaginée par le poète français Jean de Santeuil (1630-1697). La 
devise insiste sur le fait que la comédie ou la farce, malgré leur légèreté 
apparente, font œuvre de morale. Ainsi Molière, exerçant sa vis comica, 
raille les Précieuses Ridicules et leurs extravagances pseudo-littéraires, 
moque l'incompétence et le jargon des médecins et s'en prend aux faux 
dévots, hypocrites et libertins. 

Casus belli 

.,. Cas de guerre. 

L'expression est très souvent employée dans un sens péjoratif et ·stigmati­
se un gouvernement qui tire prétexte d'un fait dénaturé pour justifier une 
rupture des relations diplomatiques ou une déclaration de guerre. 

On se souviendra, à ce propos, de la fameuse Dépêche d'Ems. Il ·s'agissait 
d'un rapport télégraphique concernant le refus du roi de Prusse de s'asso­
cier à la candidature d'un Hohenzollern au trône d'Espagne, candidature 
soutenue d'ailleurs par la France. Bismarck communiqua le rapport à la 
presse, après en avoir trafiqué les termes pour rendre la dépêche insultan­
te à la France. Il tenait ainsi son casus belli et rendit quasi inévitable la 
Guerre de 1870. 
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tPICURE 

Philosophe grec (3111-270 av.J.CJ. 
Il ftcut surtout à Athènes, où il fonda l'tcole du Jardin. 
Sa philosophie fut diffusée par Lucrèce, enln! autres. Elle fait 
des sensations le critère de la connaissance et de la morale. le 
plaisir qu'elles procurent serait ainsi le fondement du principe 
du bonheur. Mais contrairement à ce que l'on pense générale­
ment, l'épicurisme n'est nullement une incitation à satisfaire 
les i nsti nets, mais au contraire une invitation à la spiritualité , la 
vraie source du bien· être. 

Cave canem 

" Prends garde au chien. 

Telle était l'inscription que les Romains faisaient figurer à l'entrée du vestibu­
le de leurs maisons, qu'il y ait d'ailleurs chien réel ou simple représentation 
imagée. On en a gardé l'usage puisque tant de propriétés sont protégées par 
l'écriteau rituel •attention, chien méchant•. Nos contemporains vont même 
plus loin que les Romains, puisque leur chien est forcément méchant.Dédions 
une pensée amicale à tous les facteurs, livreurs, etc. qui ont à braver ce• chien 
méchant• dans l'exercice de leurs fonctions. À leurs risques et périls. 

Cave ne cadas 
' 

" Prends garde à ne pas tomber. 

Ces paroles étaient prononcées par un esclave, qui suivait comme son 
~ ombre un général romain défilant en triomphateur. Elles étaient censées lui 
g rappeler la fragilité de la gloire. 
l: 
!! 
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L'esclave aurait-il failli à sa tâche, que la haie des spectateurs composée des 
propres soldats du général, en l'abreuvant d'insultes et de sarcasmes, l'au­
rait rappelé à la vanité des honneurs. 

Telle était l'étrange coutume, préventive et sage, qui accompagnait les 
lauriers. 

Clerici vagantes 

... Les clercs vagabonds. 

On les appelait les gyrovagues. C'étaient les moines errants et mendiants 
qui s'abattaient sur le bon peuple, comme la faim sur le monde, car il 
s'agissait bien de les nourrir, ces vagabonds. Ils allaient de lieu de pèlerina­
ge en église renommée, au bon vent de la charité publique. Mais telle était 
la foi chrétienne que la vue d'une tonsure ou de lambeaux de robe de bure 
ouvrait le cœur et le logis. Les gyrovagues payaient d'ailleurs l'hospitalité 
d'une bénédiction. 

On les nommait aussi goliards quand, ayant jeté le froc aux orties, ils exer­
çaient le métier de ménestrel ambulant. Il s offraient, en échange de l'hos­
pitalité, des chants de leur composition. Leur anticonformisme et la liber­
té de leurs mœurs ont marqué ces chants, souvent savoureux et ·canailles, 
mais parfois empreints de poésie. Les chants goliardiques qui nous sont 
parvenus, en portent témoignage. 

Cogito ergo sum 

... Je pense donc je suis. 

Point de départ du système philosophique de Descartes (1596-1650). Faisant 
table rase de tout l'enseignement scolas tique qu'il avait reçu, il postulait 
que le doute méthodique doit nécessairement conduire à la vérité et écri­
vait: • Douterais-je de tout, il est certain que je doute, partant que je pense ; 
je pense, donc je suis. • 
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Non content d'ëtre en quelque sorte le fondateur de la philosophie moder­
ne, il fut également un éminent mathématicien à qui l'on doit, par 
exemple, la géométrie analytique, et aussi un grand physicien. On pourrait 
dire à son propos: je suis, donc je pense. Et pour le plus grand bien de l'hu­
manité. 

Coïtus interruptus 

.. Coït int errompu. 

Est-ce par pudibonderie que jadis, parlant des réalités du sexe, les scien­
tifiques ont préféré l'usage de la langue latine, comme si le recours à 
une langue étrangère estompait l'intimité du sujet? Ce recours au latin 
fut encore le fait d'un célèbre organe de presse qui, dans sa page liné­
raire, crut opportun de camouffler la crudité de certains propos rappor­
tés en les traduisant en latin. 

Corpus delicti 

.. Le corps du délit. 

Juridiquement, il désigne l'acte qui constitue le délit et, par extension, l'ob­
jet avec lequel le délit a été commis et qui fou mira la preuve à charge. Dans 
les procès criminels, la vedette est évidemment tenue par l'arme du crime. 
Nous en aurons vu , sur nos petits écrans, des révolvers arrachés à la boue 
d'une rivière ou tel objet contondant exhumé d'une décharge publique ! 
To ute bonne enquête policière ne saurait en faire l'économie et sa décou­
verte augure favorablement de la conclusion d'une enquête. 

33 



34 

Citations latines expliquées 

Credo quia absurdum (est) 

.,. Je le crois parce que c'est absurde. 

Ces paroles sont faussement attribuées à saint Augustin, leq uel n'a rien dit 
d'autre que la foi n'a pas besoin de comprendre pour exister. En fait, la pro­
position est à mettre au crédit du premier écrivain chrétien de langue lati­
ne, Tertullien (155-222 ?), qui, parlant de la résurrection, a écrit:.: Il faut le 
croire parce que c'est insensé. •Non pas que les chrétiens soient invités à 
admettre l'absurde, mais que leur foi est telle qu'elle accepte même ce qui 
passe pour absurde aux yeux des incroyants. Disons néanmoins que l'Égli­
se n'a jamais avalisé l'outrance du propos. Pirandello, dans son œuvre 
Six personnages en quête d'auteur, fait dire à l'un d'eux:• La vie est plei­
ne d'absurdités qui peuvent avoir l'effronterie de ne pas paraître vraisem­
blables. Et savez-vous pourquoi ? Parce que les absurdités sont vraies.• 

Cujus regio, ejus religio 

.,. Tel pays, telle religion. 

La maxime infère qu'un homme est généralement de la religion du pays 
qu'il habite. On pourrait même circonscrire encore la proposition en la sti­
pulant:• Tel roi, telle religion•. 

Songeons également au baptême de Clovis si déterminant pour le 
triomphe du catholicisme sur l'hérésie arienne. Songeons encore au baptê­
me du grand-duc Vladimir, qui allait devenir le saint Vladimir de l'Église 
orthodoxe et qui, grand-duc de Kiev, allait par sa conversion ouvrir la futu­
re Russie aux influences byzantines. Enfin, à la Paix d'Augsbourg, signée en 
1555, Charles-Quint, en accordant la liberté religieuse à la partie germa­
nique de son empire, la limitera aux seuls gouvernants et obligera par 
conséquent leurs sujets à adopter la religion de leur prince. 
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Cum grano salis 

.. Avec un grain de sel. 

Dans le même sens, on note l'expression française: • ajouter son grain de 
sel •,soit son petit convnentalre personnel sur tel rait ou tel personnage. 
Le commentaire étant destiné à raire sourire, Il sera donc distillé sur le 
mode badin. C.omme le sel donne la saveur aux aliments, le grain de sel est 
censé relever d'autant la conversation de celui qui en use. 

Curriculum vitae 

.. Carrière de vie. 

Sans doute l'une des expressions latines le plus usitées. 

Qui, à moins d'un parcours particulièrement bril lant, n'a pas séché devant 
l'élaboration de cet incontournable curriculum vitae, se demandant si la 
connaissance de quatre mots d'une langue devait ou non apparaitre au cré· 
dit de ses compétences ? Il est vrai qu'à résumer en quelques phrases le 
parcours d'une existence, on est parfois surpris de la trouver moins riche 
qu'on aurait cru. 

Cursus 

.. Parcours. 

L'expression complète est cursus honorum, c'est·à-dire la carrière des hon­
neurs. Ainsi un fonctionnaire ou un militaire fournira l'ensemble des muta­
tions honorifiques dont Il a bénéficié. Un étudiant décrira son pa rcours 
universitaire. Le cursus sera particulièrement bienvenu dans la rédaction 

~ du curriculum vitae. 
g 
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Dans la Rome antique, un magistrat devait rendre compte de son cursus 
honorum avant de postuler à de plus hautes fonctions. Encore fallait-il qu'il 

eût atteint l 'âge requis pour y prétendre. 

0 HORACE 

Né en Apulie, en 65 av.J.C., il est un ami de Virgile et de Mécène, 
lequel le délivre des soucis matériels, en le pensionnant. Dès 
lors Horace peut se consacrer à une œuvre littéraire, où domi­
nent les Satires, les Odes et les lpîtres. li s'agit d'une poésie 
certes familière, mais aussi à prétention nationale et religieuse. 

li est considéré par les classiques français comme un modèle 
de mesure et d'équilibre. 
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De cujus 

... Celui dont ... 

Il s"agit d"une expression notariale pour désigner celui dont la success ion 
est ouverte. En fait, l'emploi de la locution est une façon de contourner 
l'instinctive répulsion de la mort. Plutôt que de dire le défunt, ou le décé­
dé, on emploiera donc le de cujus, non sans un brin d'ironie. 

De facto 

.,. De fait. 

Expression juridique. Ainsi pourra·t·on dire d'une séparation entre époux 
qu'elle est de facto, si ell e est le résultat d'une situation de fait et ce, par 
opposition à de jure, si el le a été sanctionnée par une décision de justke. 
Le de facto est le résultat d'un ensemble de circonstances qui rendent une 
situation impérieuse. Ces expressions s'emploient surtout dans un contex­
te diplomatique. 
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Deficit 

.,. Il manque. 

Point n•est besoin de trop s•appesantir sur la définition du terme. Chacun 
a sans doute connu ces moments où manque une certaine quantité d0 ar­
gent pour boucler un budget ou apurer des comptes. 

Notons que le déficit peut, par extension, concerner également un manque 
moral ou mental. On évoquera alors un déficit moral ou mental. 

De jure 

.,. Selon la loi (à opposer au de facto). 

Rappelons l'importance de la notion de droit dans la civilisation romaine. 
Son héritage a également marqué notre civilisation occidentale et nous ne 
sommes pas peu fiers de nous réclamer d'un État de droit. Non sans suren­
chère souvent. Il n'est que de penser aux nombreux hommes de loi dont 
nous nous protégeons en de multiples occasions. Notaires et avocats sont 
les compagnons obligés d'une existence, la plus banale même. 

Desinit in piscem 

.,. Finit en queue de poisson. 

l'expression française est la traduction quasi littérale du latin. Cette cita­
tion a pour origine l'Art Poétique d'Horace, où ce dernier compare une 
œuvre sans unité au buste d'une femme qui se terminerait en queue de 
poisson. 

On aura recours à l'expression pour stigmatiser une œuvre dont la fin ne 
répond pas aux espoirs suscités par son commencement. 
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De gustibis et coloribus non disputandum 

.. Des goûts et des couleurs, on ne discute pas. 

Cet adage devrait son origine aux scolastiques du Moyen Âge et est passé 
dans la langue française dans sa traduction littérale. li signifie évidemment 
que chacun pense et agit à sa guise. On dirait encore, en soulignant la rela· 
tivité des choses: c'est affaire de goOt. Chacun est donc libre de ses préfé­
rences. 

Delenda Carthago 

.. Carthage doit être détruite. 

Mots par lesquels Caton l'Ancien (234-149 av.J.C.} terminait toutes ses inter­
ventions au Sénat, quel qu'en fut le sujet. Rappelons la rivalité de Carthage 
et de Rome se disputant l'hégémonie en Méditerranée. L'expression rend 
compte de l'état obsessionnel de celui qui toujours en revient à une idée 
fixe, quelles que soient les circonstances. L'expression peut être cependant 
moins restrictive et désigner ceux qui, à force d'acharnement, veulent réus­
sir coûte que coûte. 

Deo gratias 

.. Grâces (soient rendues) à Dieu. 

Expression liturgique qui cadence œrtalns offices religieux. La formule 
peut aussi indiquer le soulagement de qui arrive au terme d'une épreuve 
ou, plus simplement, de qui voit arriver le terme d'une cérémonie longuet· 
te ou d'un discours interminable. 
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De omni re scibili 

.,. Sur toute chose connaissable. 

l'expression fut la devise du fameux Pic de la Mirandole (1463-149 1), huma­
niste italien qui se piquait d'une culture universelle, tant philosophique 
que scientifique. D'ailleurs, le personnage est passé dans la langue couran­
te à titre d'archétype. Dire de quelqu'un qu'il est un Pic de la Mirandole, 
peut saluer son savoir encyclopédique ou moquer sa vanité d'y prétendre. 

De profundis 

.,. Des profondeurs (j'ai crié vers Toi, Seigneur). 

Ce sont les premiers mots du Psaume de la Pénitence qui se dit dans les 
prières pour les morts. Par extension, l'expression désigne la mort elle­
même. 

Deus ex machina 

.,. Dieu (descendant) d'une machine. 

l'expression fait référence au théâtre où, pour dénouer une situation appa­
remment inextricable, descend des cintres à point nommé un di eu ou un 
héros. On désigne ainsi toute intervention quasi miraculeuse qui permet 
de se sortir d'un mauvais pas. Les romanciers du XVIII' siècle ont usé et 
abusé de l'artifice, en faisant apparaître, en fin de roman, un parent recon­
naissant la présumée orpheline et lui apportant la fortune en prime. 
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De viris 

.. Des hommes {au sens masculin). 

C'est le titre, complété par l'adjectif• Illustres•, de plusieurs auteurs latins 
rapportant les hauts faits des personnages célèbres de !'Histoire romaine. 
Invoquer le de viris de quelqu'un revient à en donner l'ascendance et les 
•grands hommes • qui l'ont lllustrEe. 

Dies irae 

.. Jour de colère. 

Celui du Jugement dernier. Paroles par lesquelles commence un des chants 
liturgiques du missel romain et servant à la messe des morts. Ces chants 
étaient rimés et permettaient d'habiles développements musicaux. Par 
extension, l'expression suggère la cérémonie funéraire elle·même. 

Difficiles nugae 

.. Bagate lles laborieuses. 

On désigne par cette expression toutes les entreprises, en apparence 
futiles, telles, par exemple, la construction en allumettes d'églises ou de 
châteaux, voire la disposition minutieuse de milliers de mo rceaux de sucre 
dont le renversement doit entraîner, en cascade, la chute de tous les a utres. 

La locution se trouve chez le poète latin Martial (40-104) qui dénonce de la 
sorte le temps perdu à des niaiseries. 

Gageons cependant que les auteurs de ces difficiles nugae ne partageront 
pas œt avis, tant Ils trouvent de contentement et de joie réelle à vivre le ur 

! hobby. Et si celui-ci ne fait de tort à personne ... 

l: 
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Dignitas dignitatum 

.,. La dignité des dignités. 

l'expression n•est pas sans rappeler le vanitas vanitatum. Comme celle-ci, 
elle est tirée de l'Ecclésiaste qui ne faisait pas économie d'hyperboles. Elle 
souligne que les participants d'un colloque ou d'un débat ne se sont 
affrontés qu'avec la plus grande dignité. 

Divide ut imperes 

.,. Divise pour règner. 

L'axiome est de Machiavel (1469-1527), homme politique et écrivain italien, 
auteur du Prince, traité de philosophie politique dans lequel il développe 
les moyens d'accéder et de conserver le pouvoir. Cette devise fut celle aussi 
d'un Louis XI qui excellait à susciter des troubles intérieurs chez ses enne­
mis et pouvait ainsi les déstabiliser avant de les affronter. 

0 
JUVtNAL 

Sa vie est mal connue. Il serait né à Aquinum, ville du Latium, 
vers 60 ap.J.C., et mort vers 130. 

Comme tous ceux qui ont déplu au pouvoir impérial, il fut exilé. 

Son œuvre se caractérise par des satires où il raille férocement 
les mœurs du temps. Xénophobe et traditionaliste, il reprocha 
à ses contemporains d'oublier et de négliger les traditionnelles 
vertus romaines, en faveur de mœurs étrangères. 
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Dixit 

.. Il a dit. 

Rappelons l'expression magister dixit soulignant l'autorité peu contestée 
du maître. Dixit est employé pour rapporter les propos d'un quidam avec 
une certaine emphase. l'emploi de dixit tend donc à menre en exergue cer· 
tains propos. Mais le recours constant à l'expression la prive d'autant de 
son opportunité. 

Notons au passage que l'autorité du dixit est telle que certains n'hésitent 
pas à en user même en dépit de l'accord, et le feront suivre tout tranquille­
ment d'un sujet au pluriel. 

Saluons enfin dix/ (j'ai dit) qui terminait souvent la péroraison d'un dis­
cours. li va sans dire qu'il ne s'emploie plus que dans une intention d'ironie. 

Doctus cum libro 

.,. Savant avec un livre. 

Une expression latine moderne. Elle raille ceux qui étalent une science 
toute neuve qu'ils ont tirée d'un livre ou ceux qui, incapables d'idées per­
sonnelles, les pêchent dans les ouvrages d'autrui. 

Donec eris felix multos numerabis amicos 

.,. Tant que tu seras heureux tu compteras beaucoup 
d' amis. 

Telle est la plainte désabusée d'Ovide exilé par Auguste, on ne sait pas trop 
pourquoi . Peut-ètre Ovide s'est~ I laissé embarquer dans une intrigue poli -
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tique. Peut-être encore Auguste lui reproche-t-il de s'être livré à la débauche. 
Quoi qu'il en soit, Ovide se plaint de l'abandon de ceux dont il s.'était cru 
l'ami. Devant la fragilité des relations humaines, il dit sa déception, sa 
déconvenue. Mais, sans doute, plus que la défection, c'est l'exil qui lui pèse. 

Duos habet et bene pendentes 

... Il en a deux et bien pendantes. 

On devinera sans peine ce dont il s'agit. C'étaient les paroles que prononçait 
le premier cardinal de l'ordre des diacres, après avoir vérifié que le pape, nou­
vellement élu, possédait bien les attributs de sa virilité. 

L'Église tient à ce que les papes, comme les prêtres d'ailleurs, qui sont seuls 
autorisés à consacrer le pain et le vin, soient des mâles. Cette vérification 
serait la conséquence d'un épisode controversé de l'histoire des élections 
papales. Certains auteurs ont prétendu qu'une papesse aurait été élue dans 
l'ignorance de son sexe. Il s'agirait de la papesse Jeanne, jeune fi lle de 
Mayence, renommée pour sa vaste culture et qui fut élue sous le nom de Jean 
l'Anglais. Durant une procession, la supercherie fut découverte, Jeanne ayant 
accouché pendant la cérémonie. Depuis, un dignitaire de l'Église fut désigné 
pour constater de manu la virilité du nouvel élu au trône pontifical. 

Dura lex sed lex 

... La loi est dure, mais c'est la loi. 

Maxime qui rappelle que quelles que soient les rigueurs de la loi, il faut s'y 
soumettre, ce qui est valable pour tous. En contrepoint, on citera Balzac 
qui, dans La Maison Nucingen, écrivit:• Les lois sont des toiles d'araignée, 
à travers lesquelles passent les grosses mouches et où restent les petites•. 
Qu'ajouter de plus? 
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Ecce homo 

... Voici l 'homme. 

Ce sont, d"après !"Évangile de Salnt·Jean, les paroles de dérision qu'aurait 
prononcées Ponce Pilate, en présentant au peuple juif le Christ couronné 
d'épines et portant un roseau en guise de sceptre. Pilate sous-entendait 
bien sûr: voici l'homme que avez choisi pour roi. De nombreuses peintures 
et sculptures ont choisi le thème. On les nomme des ecce homo. 

Ejusdem farinae 

... De la même farine. 

L'expression englobe tous ceux qui se ressemblent par leu~ vices et leu~ 
défauts. On rapprochera l'expression de ses équivalences françaises : du 
même tonneau, du même tabac. L'expression est naturellement toujou~ 
péjorative. 
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Eritis sicut dei 

.,. Vous serez comme des dieux. 

Paroles du serpent (Genèse 111, 5) s'adressant à Ève pour la convaincre de 
goûter au fruit défendu. Notons d'emblée que Satan ne dit pas : vous serez 
comme Dieu. Quel scrupule pouvait bien l'arrêter? 

L'histoire de la faute originelle est l'élément primordial des religions 
hébraïque et chrétienne. C'est donc un sentiment de culpabilité qui les fon­
dent. D'où leur pessimisme quasi ontologique et même leur antiféminisme 
puisque la faute aurait été de nature sexuelle : Ève aurait usé de sa séduc­
tion pour entraîner Adam au péché. La femme serait en quelque sorte l'en­
nemie naturelle de l'homme et coupables les artifices de sa séduction. Il 
est vrai que si le Christ-homme rachète la faute d'Adam, la Vierge Marie 
réhabilite la femme, mais dans son rôle unique de procréation, la séduction 
restant l'œuvre de Satan. C.Q.F.D. 

Errare humanum est 

.,. L'erreur est humaine. 

Ou• il est humain de se tromper•. Si donc l'homme est faillible, on ne sau­
rait le lui reprocher puisque c'est inhérent à sa nature. Il conviendrait donc 
de le déculpabiliser. 

La proposition est souvent complétée par perseverare diaboficum est 
(• persévérer est diabolique •). On pourrait donc excuser une erreur, mais 
non de s'y cantonner. L'erreur, pour peu qu'on la reconnaisse et qu'on 
cherche à s'en libérer, est même source d'enrichissement moral. Le poète 
Destouches (1680-1784) la décrivait ainsi : • Il est bon quelq ues fois de 
s'aveugler soi-même. Et bien souvent l'erreur est le bonheur suprême. • 
À condition bien sûr de n'y pas persister. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Ex abrupto 

.. Brusquement, sans coup férir. 

L'expression insiste sur le caractère de brusquerie et presque de brutalité 
d'une décision à laquelle on ne s'attend pas. On en retrouve le sens dans 
l'adjectif• abrupt• qui, dans un sens premier, décrit la raideur d'une pente, 
et au figuré, définit ce qui est rude ou brutal. 

Ex cathedra 

.. Du haut de la chaire. 

Celle·ci étant cell e de Salnt·Plerre à Rome, du haut de laquelle le Pape 
s'adresse aux chrétiens. Lorsqu'il leur parle en matière de dogmes, le Pape 
est déclaré infaill ible. Par extension, l'expression concerne tous ceux qui, au 
nom d'une autorité dont ils se sentent Investis, s'adressent à ceux qui leur 
sont soumis d'une manière péremptoire. Ainsi, par exemple, un père fai· 
sant la morale à son fils (pour une fille ce serait la même chose) du haut de 
son indéfectible expérience. 

0 
MARTIAL 

Poète latin, né à Bilbilis en Espagne, v.40 ap.J.C., et mort en 104. 

Il est surtout connu pour son œuvre de satiriste, moquant, avec 
cruauté parfois, les viœs et les travers de ses contemporains, 
livrant ainsi une véritable chronique de son temps. 
Son œuvre principale fut lpigrammes. C'étaient de courtes 
poésies dont la forme et la structure sont passées dans le lan­
gage courant 
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Ex nihilo nihil 

.,. De r ien, rien. 

Cet aphorisme condense la philosophie de Lucrèce et d0Épicure. C'est 
d0ailleurs dans ces termes que le poète latin Perse (34-62) la résume. Elle 
signifie que rien ne pouvant sortir de rien, tout a été créé de toute éterni­
té. On dira plus communément que puisque ex nihilo nihil, tout a néces­
sairement une cause ou une origine. 

Exvoto 

.,. Suite à un vœu. 

Puisque l'expression complète est: ex voèo suscepèo. Les ex voèoornent les 
murs des églises en remerciement d0 une guérison ou d0 un bienfait. Le 
christianisme ne fait que reprendre une tradition de l0Antiquité. En effet, les 
guerriers et les athlètes venaient suspendre, dans le temple, qui ses armes 
victorieuses, qui ses trophées du stade. Même les femmes, en reconnais­
sance aux dieux, n°hésitaient pas à sacrifier leur chevelure en ex voco. 

Exeat 

.,. Qu'il sorte. 

C'est (•autorisation accordée par un évêque à (•un de ses prêtres pour exer­
cer son ministère dans un autre diocèse. 

Par extension, c•est (•autorisation accordée à un instituteur par (•inspecteur 
d0Académie de postuler à un poste dans une autre académie que la sienne. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Exit 

.. Il sort. 
Au théâtre, indication, dans le texte de la sortie de scène d'un personnage. 
Par extension, on signale par ce mot la sortie définitive d'un protagoniste 
dans le déroulement d' un roman. 

On retiendra aussi l'indication d'un moyen de sortie d'un espace donné. 

Enfin, l'exit peut signifier la disparition de quelqu'un ou de quelque chose. 

Extramuros 

.. Hors les murs. 

Il s'agit bien évidemment des murs d'une ville. En effet, jadis, les aggloméra· 
tions s'entouraient de murail les pour se protéger d'éventuels conquérants. 
D'où l'expression extramuros pour désigner ceux qui n'appartiennent pas à 
une communauté urbaine ou, tout simplement, toute construction édifiée 
en dehors d'une enceinte. L'antonyme est: lntra muros (dans les murs). 
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, Fama volat 

" La renommée vole. 

L"expression est tirée de Virgile et signifie que les nouvelles se répandent 
vite. On la rapprochera de l'expression• les nouvelles vont vite•. 

Dans une acception plus Ironique. l'expression suggère qu•un secret ne 
peut être gardé et que, de bouche à oreille. il se transmettra à la vitesse de 
l'éclair. 

Fatum 

" Destin. 
Dans ce qu'il a d' irrévocable. On évoquera à cet égard le farum des Atrides 
forcés à vivre dans la tragédie, tel Œdipe voué au meume de son père et à 
l'inceste, en épousant sa mère. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

la subordination au fatum est sans doute une inconsciente (pourquoi ne 
serait-elle pas après tout consciente?) facilité à s'excuser des pires travers, 
sous prétexte que nul ne peut échapper à son destin. 

Felix culpa 

... Faute heureuse. 

Saint Augustin dêsigne ainsi la faute originel le qui valut à l'humanité la 
venue du Christ. Par extension, l'expression concerne toute faute avec des 
conséquences heureuses. Ainsi d'un général qui remporte la victoire, à 
cause d'une faute qu'il aurait commise. 

l'expression n'incite nullement à commenre des fautes, mais souligne le 
caractère hasardeux de la faute, qui peut se révéler bénéfique, contre toute 
logique. 

Festina lente 

... Hâte-toi lentement. 

l'expression est d'origine grecque. Elle était souvent dans la bouche de 
l'empereur Auguste, qui la répétait à l'intention de ses collaborateurs. Se 
hâter lentement, c'est prendre le temps de la réflexion, tout en posant un 
acte, et ne rien poursuivre dans la précipitation. 

Ce pourrait être la devise des sportifs, qui doivent calculer leur effort et ne 
pas jete r d'emblée leurs meilleures forces dans la bagarre. 
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OVIDE 

Poète latin, né à Salmona, en 43 av.J.C., et mort en exil, à Tomès 
(en actuelle Roumanie) en 17 ap.J.C. 
Il fut le poète favori des débuts de l'empire romain. Poète mon· 
dain donc, il composa d'abord des élégies, dont: les Amours, 
l'Art d'aimer, les Remèdes à l'Amour, puis se consacra à des 
œuvres plus ambitieuses. 

Sans qu'on en sache les raisons, il fut condamné à l'exil par 
Auguste et termina sa vie dans la tristesse et la désespérance, 
dont témoignent ses dernières œuvres : les Tristes et les 
Pontiques. 

Fiat lux 

.,. Que la lumière soit. 

Paroles que Dieu prononce, selon la Genèse, au moment de créer le jour et 
son pendant inéluctable, la nuit. 

Comme la lumière jaillit au bout du tunnel , une idée lumineuse se fait jour 
brusquement au milieu des ténèbres de l'ignorance. Le fiat lux salue donc 
la découverte. Qu'on songe à Newton (1642-1727), l'astronome e t mathé· 
maticien anglais, qui, assis sous un pommier, eut soudain l'intuit ion de la 
Loi de l'attraction universelle, en enregistrant la chute d'une pomme à ses 
pieds. Lui aussi aurait pu s'écrier: Fiat lux ! 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Fluctuat nec mergitur 

.. Il est ballotté par les flots, mais ne sombre pas. 

Devise de la ville de Paris, dont l'emblème est un bateau. 

L'expression signifie que même en proie à de nombreuses difficultés, on ne 
court pas au naufrage de facto. Rapprochons l'expression de • impossible 
n'est pas français•. La devise de Paris et l'axiome témoignent d'une téna· 
cité qui ne serait pourtant pas la marque du caractère des Français, souvent 
taxés de légèreté. Comme quoi, une apparente futilité pourrait masquer 
une détermination fondamentale. 

Fugit irreparabile tempus 

.. Le temps fu it inexorableme nt. 

L'expression est tirée d'un ver des Géorgiques de Virgile et souligne la fuite 
irréversible du temps. 

Le poète Lamartine (1790· 1869) l'exprimait en ces termes : • ô temps, sus· 
pends ton vol, et vous heures propices, suspendez voue cours. •li se remé· 
morait, non sans une amère nostalgie, un amour enfui. La chanson fran· 
çaise, et Léo Ferré le premier, a souvent exploité le thème de l'écoulement 
des ans. 
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Gaudeamus 

.. Réjouissons-nous. 

C'est le début de l'entrée de la messe dans la liturgie chrétienne et c'est 
naturellement dans le Seigneur qu'il convient de se réjouir. 

Plus profane est l'emploi qu'en font les étudiants allemands dans leurs 
chansons à la gloire de leurs professeurs ou de leurs ... maîtresses. Ces 
chansons émaill ent leurs festins fortement bachiques. D'ailleurs, un repas 
copieux et très arrosé est appelé un gaudeamus. 

Gratis pro Deo 

.. Gratuitement pour l 'amour de Dieu. 

Cette volonté ironique se retrouve dans l'expression française• demain on 
rase gratis•, éventualité qui ne devrait jamais se présenter. On raille de la 
sorte l'attitude de ceux qui s'arrangent pour obtenir gratuitement ce qu'ils 
devraient normalement payer. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Cependant, il est un cas où cette gratuité est inéluctable, celui de la défen­
se en justice. Celle-ci étant un droit absolu pour chaque citoyen, la défen­
se sera assumée gratuitement pour la partie sans ressources. L'avocat plai­
dera gratis pro Oeo, même s' il est résolument athée. 

Grosso modo 

... Dans un mode grossier. 

Venue du bas-latin, l'expression insiste sur le caractère approximatif d'une 
description par exemple ou d'un compte-rendu esquissé à gros traits. 

Le grosso modo inciterait donc à ne pas trop préciser sa pensée. Pour 
demeurer dans le vague? 

0 Pl.AUTE 

Auteur comique latin, né en Ombrie, v.254 av.J.C., mort en 184. 
Si on lui fit crédit de quelque 130 comédies, 31 seulement sont 
reconnues authentiques. Quoi qu'il en soit, il est considéré, à 
juste titre, comme le fondateur du théâtre comique romain. 
Jusqu'à lui ce théâtre était surtout représenté par des farces 
assez lestes ou carrément pornographiques. 
S'inspirant de la Comédie nouvelle grecque pourcréerdes per­
sonnages qu'on retrouvera dans la Comedia dell'Arte, Plaute 
tire de sa très fertile Imagination nombre d'effets scéniques, 
appuyés d'un comique de mots et de situations. 
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Habeas corpus 

"' Que tu a les le corps. 

C'est une disposition de la justice anglaise, exigeant les preuves d'accusa­
tion (par exemple le corps du délit). Ceci pour protéger l'individu incriminé, 
en évitant les anestatlons ou les détentions arbitraires. 

La loi, adoptée en 1671, oblige à justifier toute inculpation, à la demande de 
l'inculpé ou de son mandataire. Le juge, réclamant la présence de l'inculpé, 
décidera alors souverainement de la poursuite ou non de l'accusation. 
Dans le second cas, l'inculpé sera remis en liberté. 

Habemus pontificem (ou papam) 

"' Nous avons un pape. 

Ces mots saluent l'élection d'un pape. 

Ces élections donnaient souvent cours à de nombreuses tractations entre 
les cardinaux électeurs, stipendiés par les souverains de pays antagonistes. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

En effet, les souverains étalent persuadés que l'élection d'un ressonissant 
de leur nationalité avantagerait leurs compatriotes. Les tractations pou· 
vaient durer plusieurs mois, laissant le trône de Saint· Pierre en souffrance. 
Il y eut même parfois la nomination concomitante de deux papes rivaux. 
On en compta jusqu'à trois qui régnèrent parallèlement, au grand domma· 
ge de la crédibilité de la fonction. Cette foire aux empoignes laissa sa trace 
dans l'hostilité au pape des protestants et fut sans doute l'une des causes 
du séparatisme. 

Par extension, l'expression s'emploie pour noter, non sans un brin de 
moquerie, l'élection d'un quidam quelque peu prétentieux à une haute 
fonction. 

Hic et nunc 

"" Ici et maintenant. 
L'expression provient de la scolastique médiévale qui inférait qu'un corps 
existe toujours en un temps et dans un espace. 

Aujourd'hui, l'emploi de l'expression Insiste sur l'immédiateté d'une opé· 
ration à conclure sur-le-champ. Ainsi, un créancier pourra réclamer de son 
débiteur le règlement d'une dette hic ec nunc. 

Hic jacet 

"" Ici gît. 

Formule qui , complétée par le nom d'un défunt, figure souvent sur une 
pierre tombale. Le ci-gît français en est la traduction linérale. 

L'expression se complète parfois d 'un lepus, qui signifie lièvre. Elle signifie 
alors l'existence d' une diffkulté spécifique dans une transaction ou un 
processus. Le français en tire l'expression• lever le lièvre•. 
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Hodie mihi, cras tibi 

.,. Aujourd'hui à moi, demain à toi. 

On met ainsi en exergue la relativité des destins, aujourd'hui heureux, 
demain accablants. Et tel qui rit aujourd'hui, pleurera demain. Jean qui 
pleure se console comme il peut, en regardant Jean qui rit dont œ sera le 
tour, demain, de tâter du malheur. Pensons aussi à la roche Tarpé ienne qui 
n'est pas loin du capitole. Cette roche était située à l'extrémité Sud-Ouest 
de la colline du Capitole et on en précipitait ceux qui étaient condamnés 
pour trahison. Bref, c'était à chacun son tour. 

Homo homini lupus 

.,. L'homme est un loup pour l'homme. 

On trouve cette pensée dans Plaute. Elle dépeint les relations nécessaire­
ment conflictuelles des hommes entre eux, relations d'égoïsme et d'agres­
sivité. 

l'expression est impropre et ne rend pas justice aux loups qui, malgré leur 
réputation, n'ont pas entre eux cette volonté de nuisance, sauf naturelle­
ment s'il s'agit de défendre, férocement, leur territoire de chasse. Dans le 
cadre d'une meute, au contraire, les rapports sont de fraternelle assistance. 
Il est vrai que la réhabilitation du loup est un phénomène récent. Relevons 
néanmoins l'expression• les loups ne se dévorent pas entre eux•. Mais il 
s'agit d'humains assimilés à des prédateurs et donc de mauvaise compa­
gnie, qui néanmoins se respectent entre eux. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Homo sum humani nihil a me alienum puto 

.. Je suis humain et rien de ce qui est humain ne m 'est 
étranger. 

La maxime est du satirique Tércnœ (190·159 av.).c.), qui exprimait de la 
sorte le sentiment de solidarité qui unit tous les hommes, encore qu'il ne 
soit pas certain qu'il ait été d'accord sur ccnc interprétation de sa pensée. 

Peut·être a-t·il voulu tout simplement signifier que l'homme ne peut 
échapper à sa condition humaine, maladies et mort incluses. 

Honoris causa 

.. Pour l' honneur. 

L'expression n'est presque exclusivement d'usage que pour sanctionner les 
titres académiques délivrés en signe d'hommage. C'est la réponse du ber· 
ger à la bergère, puisque si une université s'honore de la visite d'un chef 
d'État, ce dernier, pour sa part, acceptera volontiers un doctorat fictif. 

0 PUllE l'Anden 

Né à Côme en 24 ap.).C., il meurt lors de l'éruption du Vésuve 
de19. 
Il mène une brillante carrière dans l'administration impériale, y 
occupant de hautes fonctions. ParaUèlement, il poursuit un 
parcours littéraire qui le voit produire de nombreux ouvrages 
où il tente de faire la somme des connaissances de l'époque. 
Son Histoire Naturelle par exemple constitue, avec ses 
37 Uvres, une ~ritable encyclopédie de la Nature. 
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Horresco referens 

.,. Je frémis d'horreur en rapportant (la chose). 

l'expression figure dans l 0 Énéide de Virgile. Elle est 1·exclamation d0Énée 
racontant la mort de Laocoon, héros troyen qui fut, en même temps que 
ses deux fils, étouffé par deux monstrueux serpents. 

Ces mots, malgré toute l'horreur qu'ils expriment, sont souvent détournés 
de leur sens premier et employés, avec le coup d'œil complice, en exorde 
d'une grivoiserie ou de quelque fait présumé scandaleux. 



Id est 

.. C'est-à-dire. 

Encore qu"à traduire littéralement, on devrait dire• cela est•. Peut-être est­
ce là une spécificité du génie français qui tend à définir et non seulement 
à constater. 

lmperium 

.. Puissance, pouvoir. 

On désignait de la sorte le pouvoir suprême détenu, à Rome, par certains 
magistrats. 

Dans le vocabulaire philosophique. le mot désigne la puissance. 
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ln abstracto 

.,. Dans l'abstrait. 

L'expression signifie : dans une vue théorique des choses. Son contraire est: 
in concreto (dans la pratique). Raisonner in abstracto revient à se poser un 
problème dans sa perspective théorique, en hypothèse, sans penser toutefois 
à 1 e poser véritablement, ni même à le résoudre. 

ln articulo mortis 

.,. À l'article de la mort. 

l'expression se rencontre le plus souvent dans le langage de la théologie, 
mais peut être également employée pour signifier que quelq u'un arrive à 
ses derniers moments. On dit aussi, dans le même sens : in extremis, enco­
re que cette dernière expression puisse indiquer qu'une solution a été trou­
vée au dernier moment. 

ln cauda venenum 

.,. Dans la queue, le ven in. 

Comme le scorpion porte son poison dans sa queue, ainsi un discours, 
apparemment très laudatif, peut comporter dans sa conclusion une 
attaque perfide. On pourrait l'exprimer comme ceci : après les fleurs, les 
tomates. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

ln extenso 

.. Dans sa totalité. 

Locution provenant du latin juridique. Elle souligne que dans un rapport de 
débat ou de communkation, aucun détail n'a été omis. Ainsi des débats de 
l'Assemblée. Dire qu'ils ont été transcrits ln exrenso souligne que la totali · 
té de l'enregistrement sténographique a été rapportée. 

ln extremis 

.. À la dernière ext rémité. 

Cette extrémité peut être cell e de l'existence et signifierait donc : dans les 
derniers moments de la vie. 

Dans le langage courant, ln extremis Insiste sur l'extrême justesse d'une 
décision prise sur le fil du rasoir. Ceci très souvent dans un sens positif 
lorsque la solution à un problème est trouvée en tout dernier recours. 

ln hoc signo vinces 

.. Par ce s igne tu vaincras. 

La proposition, accompagnée d'une croix, serait apparue, en plein ciel, à 
l'empereur Constantin (280-337), alors qu'il combattait, sous les murs de 
Rome, un de ses rivaux, Mayenœ. Constantin fit reproduire devise et croix 
sur ses étendards (labarum) et obtint la victoire. Cela se passa en 312 et 

décida du triomphe du christianisme, qui devint religion d'État. 
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Par extension, l'expression désigne le fait inattendu qui, en dépit des diffi­
cultés rencontrées, permettra la victoire. À cet égard, rapportons une phrase 
d'Ernest Hemingway:• C'est quand on est vaincu qu'on devient chrétien.• 

ln medio stat veritas 

.,. La vérité se situe au milieu. 

C'est un proverbe médiéval qui signifie que la vérité se méfie de tous les 
extrémismes. 

Les éq uivalents français• le just e milieu• et• le mieux est l'ennemi du 
bien• invitent à la modération et à la prudence à l'instant d'une décision. 

l'expression est cependant souvent prise pour une invitation à ne pas se 
risq uer dans des aventures ou des engagements périlleux. Ce serait alors la 
maxime des petits-bourgeois dans leur aurea mediocritas (cf supra). Elle 
serait celle de Monsieur Prudhomme qui, par peur des mauvais ·coups, se 
gardera bien de jouer au héros et de prendre position dans le combat contre 
1 e conformisme. 

Rappelons, à cet égard, l'expression : • à vaincre sans péril, on triomphe 
sans gloire •. 

ln memoriam 

.,. En mémoire de ... 

La locution concerne surtout les inscriptions funéraires et les écrits en 
hommage à un défunt. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

ln partibus (infidelium) 

.. Dans les contrées des infidèles. 

L'expression, le plus souvent raccourcie, désigne les évêques qui sont nom· 
més à des diocèses virtuels, où, en l'absence de fidèles et de clergé, ils 
n'ont par conséquent aucune autorité réelle. La nomination est purement 
honorifique. 

Par extension, et bien sOr avec Ironie. on désigne de la sorte toute nomina· 
tion qui ne comporte aucune réalité de pouvoir. 

0 PLINE le Jeune 

Politicien et écrivain latin (62-v.114 ap.J.C.), mène ses deux car­
rières de front. 
Son œuvre littéraire, ou du moins ce que nous en possédons, 
comporte un panégyrique de Trajan et surtout dix livres com­
posés de ses lettres. Chacune de ses lettres développe un sujet 
unique et traite des évènements contemporains, s'intéressant 
à la vie quotidienne et fourmillant de portraits. 

On a pu dire de Pline le Jeune qu'il a renouvelé le genre épi sto· 
laire, lui clonnant ainsi une position avantageuse dans le pay­
sage littéraire. 

, ln praesentia 

.. En présence de ... 

~expression , figurant sur une affiche annonçant par exemple le vem issage 
d'une exposition, indique que l'évènement aura lieu en présence de l'artiste. 
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ln situ 

.,. Dans le site, dans la situation. 

Locution du latin moderne qui souligne qu•un être ou un objet se traite ou 
se trouve dans son milieu naturel. L'expression a trouvé son premier emploi 
dans la minéralogie. 

Dans un emploi moins matérialiste, on notera que les États-Unis, pour 
aider au rétablissement économique de la Russie, ont décidé d0aider in situ 
la recherche scientifique plutôt que d0 acheter les cerveaux. 

lntelligenti pauca 

.,. Aux intelligents, il ne faut pas beaucoup pour 
comprendre. 

On s•émerveillera, une fois de plus, de la concision du latin, qui en deux 
mots rend ce que toute une périphrase française doit traduire. L'axiome est 
en lui-même sa propre illustration, puisq u0il ne lui faut pas beaucoup de 
mots pour se faire entendre. Et même un demi-mot suffira. On citera, dans 
la même veine, le vieux proverbe français : • à bon entendeur demi-mot 
suffit •. On n•en dira pas davantage. 

lntuitu personae 

.,. En considération de la personne. 

Encore une expression du latin juridique. Dans une consultation d0 experti­
se, on peut prendre avis d0 une personne, non en raison de sa particulière 
compétence, mais pour ses qualités de sagesse et de modération. Son avis 
est alors requis intuitu personae. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

ln vino veritas 

.. La vérité est dans le vin . 

Proverbe latin inspiré d'une expression grecque qu'on trouve chez Platon, 
dans son Banquet. 

L'expression signifie que l'abus de vin peut conduire à dénouer les langues 
et à des confidences que la sobriété aurait retenues. Serait-ce que l'âme du 
vin, que célébrait Beaudelalre, contienne le besoin de se décharger la 
conscience? Oisons que le secret est très lourd à porter et que le vin aide à 
abolir les réticences. 

ln vitro- in vivo 

.. Dans le verre - dans le vivant. 

Expressions en usage dans le milieu des chercheurs. Ell es désignent, pour 
le première, les expériences menées dans les éprouvenes du laboratoire, 
pour la seconde, celles sur le vivant Oes cobayes). 

Ipso facto 

.. Par le fait même. 

Locution juridique signifiant que le fait lui-même est punissable. Par 
exemple, le fait de frapper un pr~tre entraine ipso facro l'excommunica· 
tion. 

Dans la langue commune, la locution prend le sens de : par conséquent, 
inéluctablement. On dira, par exemple, que le fait de n'être pas chrétien 
n'ent raîne pas ipso facro qu'on soit athée. 
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Ira furor brevis est 

.,. La colère est une courte folie. 

l'expression est d0Horace, dans ses Épîtres. 

Elle veut dire que la colère peut conduire à de tels emportements, qu'elle 
peut sembler folie. À rapprocher de l'expression: folie furieuse. 

ls fecit cui prodest 

.,. L'auteur d'un fait est celui à qui il profite. 

Et par exemple, l'auteur d'un crime. C'est d'ailleurs l'adage primordial 
d'une enquête policière: rechercher à qui profite le crime. 

En contrepoint, on citera l'expression : • Dans le doute, abstiens-toi •, 
doute qui doit par principe profiter à l'accusé. 

lta diis placuit 

.,. Cela plaît aux dieux. 

l'expression s'apparente à Inch' Allah et à Mekcoub, expressions des musul­
mans pour s'inviter à la résignation, quand le malheur les frappe. Les voies 
divines étant par nature inconnaissables, seul Dieu sait le pourquoi des 
choses. Il faut donc s'y résigner et même en louer Dieu. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

lte, missa est 

.. Allez, la messe est dite. 

Paroles liturgiques pour signifier que la messe se termine, bien qu'autre· 
fois, il y eut encore la bénédiction finale et la lecture d'un évangile. 

Par extension, l'expression est employée pour signifier qu'un processus 
arrive à son terme. On dira communément• la messe est dite • pour signi· 
fier que les dés sont jetés et que personne ne les ramapera plus. 

Item 

.. De même. 

S'emploie, par exemple, dans un Inventaire pour éviter la répétition d'une 
mention. On le trouve donc le plus souvent dans le langage commercial , 
quoiqu'il serve aussi dans la langue courante. 

0 
StNlQUE 
Né en " av.J.C., il provient d'une grande famille espagnole. 
Comme beaucoup d'autres, Il poursuit une double carrière : 
politique et littéraire. 

Son œuvre comporte à la fols des ouvrages philosophiques et 
plusieurs pièces, inspirées du théltre grec. 

Agrippine, nièce et femme de !'Empereur Claude, le choisit pour 
être le précepteur de son fils, Néron. Sous l'influence de 
Sénèque, devenu le conseiller de Néron, les premières années 
du règne se déroulent très heureusement. Hélas, les débord~ 
ments luxurieux et les aimes de son élève éloignent Sénèque, 
qui quitte la cour. 
lmpUqué dans une conjuration, li reçoit de Néron l'ordre de se 
suicider, en s'ouvrant les veines. li meurt en 6S ap. J.C. 
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' Jus est ars boni et aequi 

"' Le droit est l'art du bon et du juste. 

On trouve cene maxime dans le Digeste. compilation des lois édictées à 
l'initiative de l'empereur Justinien (482·565). 

Avec son épouse, Théodora, une ancienne actrice, dont les mœurs, dit·on, 
ne furent pas sans reproche, Justinien forma un couple amoureux, épris 
d'art et de beauté. lis eurent également le souci du bien·être de leur peuple 
et c'est dans cet esprit, que Justinien entreprit la réforme des lois , le Code 
Ju stinien, dont la maxime cl·dessus devait être l'axe réform ateu r. 
l'intention était belle sans doute, mals Il y a loin de la coupe aux lèvres. 
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Ad kalendas graecas 

.. Aux calendes grecques. 

Le mot• calendes• désignait, à l'époque romaine, le premier jour du mois. 
li venait du verbe calare, qui signifie appeler. En effet, ce jour-là, les 
citoyens romains étaient solennellement conviés à se réunir pour connaître 
les jours fériés. Les Grecs, eux, répondaient à d'autres coutumes. Les 
calendes leur étaient inconnues. D'où l'expression, existant en français 
dans sa traduction littérale, qui signifie : dans un terme ignoré, voire 
jamais. On renverra aux calendes grecques un rendez-vous importu11 ou le 
règlement d'une dette qu'on n'est pas pressé d'honorer. 
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Labor omnia vincit improbus 

" Un travail opiniâtre triomphe de tout. 

On trouve l'expression dans les Géorgiques de Virgile. Au pied de la lettre, 
l'expression signifie que l'acharnement dans le travail se joue de routes les 
difficultés. Elle pourrait, dans ce sens, être la devise des généalogistes dans 
leurs enquêtes. 

l'expression Inviterait aussi à remettre vingt fois sur le métier son ouvrage 
(Boileau, Alt Poétique), tant qu'on n'est pas satisfait du résultat. 

Quoi qu 'il en soit du sens, la maxime incite au zèle et à ne pas se conten· 
ter de deml·mesures. 

Lapsus 

" Erreur {littéralement « glissement »). 
Faute Involontaire lorsq u'on parle ou qu'on écrit. Parfois, un lapsus peut 
avoir un effet comique ou mettre celui qui le commet en position délicate. 
La vigilance en matière d'expression est toujours recommandée. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Lux aeterna 

.. Lumière éternelle. 

Bien sûr, la lumière céleste, ~ la droite du Père. L'expression complète est: 
lux aeterna luceat eis, Domine, cc qui signifie • que la lumière éternelle 
brille sur eux, Seigneur•. On la chante dans la messe des morts. 

0 
SOCRATE 

Ce philosophe grec est né vers 470 av. J.C. et mort en 399. 

Son importance est sans rivale, quoiqu'il n'ait pas laissé 
d'écrits. Sa méthode d'enseignement tout orale consistait à 
questionner pour débusquer la vérité. 

Ses critiques mordantes à l'égard des sophistes et sa constan· 
te dénonciation de la dictature de Critias lui valurent de féroces 
inimitiés. Accusé d'impiété et de corrompre la jeunesse, sur 
laquelle d'ailleurs Il exerçait une grande influence, il fut 
condamné à boire la clgu~. 

Sa philosophie et sa pensée nous sont connues au travers des 
écrits de ses disciples, dont, par exemple, le célèbre Banquet cle 
Platon. 
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Magister dixit 

" Le maître le dit. 

Argument irréfutable, puisque telle est la pensée du Maitre, dont il serait 
irrespectueux, et même Impensable, de remettre en question l'enseigne­
ment. 

C'était la formule quasi rituelle par laquelle les scolastiques du Moyen Âge 
entendaient clore un débat, en se référant à Aristote (384-322 av.J.c.), 
incontournable référence de la pensée scolastique. 

l'argument est spécieux puisque tout savoir doit aussi conduire à se remettre 
en question et que la sclenœ ne progresse que sur un chemin pavé d'erreurs. 
Par extension, la formule concerne tous les maitres à penser dom les disciples 
admettent la tyrannie Intellectuelle, sans songer jamais à en vérifier le bien­
fondé. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Manu militari 

.. Par la force militaire. 
L'expression est surtout d 'emploi juridique et signifie que les forces de 
l'ordre sont requises pour obliger quelqu'un à se soumettre à une décision 
de justke. Ainsi , les squaners qui oa:upent Illégalement un local en sont 
souvent délogés manu militari 

Margaritas ante porcos 

.. Jeter des perles aux pourceaux. 
En fait, les margaritas étaient des pierres précieuses. On trouve l'expression 
dans l'Évangile selon Matthieu. Elle signifie qu'on perd son temps à évo· 
quer des vérités qu'un ignorant ne peut comprendre, ou à les révéler à ceux 
qui n'en sont pas dignes. 

l'expression française en est la traduction quasi linérale et marque sou· 
vent le mépris de celui qu'anime un complexe de supériorité. C'est l'anitu· 
de habituelle des initiés à l'égard des non-initiés qu'ils éloignent avec 
condescendance. 

Mea culpa 

.. Ma faute. 
L'expression est reprise du confiteor que le chrétien prononce au moment 
de la confession.• Il se bat la coulpe•, en récitant : mea culpa, mea maxi· 
ma culpa. Faisant ainsi preuve d'humilité, il sollicite le pardon de ses 
fautes , c'est-à-dire l' absolution. Rappelons que jadis la confession était 

~ publique, ce qui renforçait d 'autant l'aveu de ses fautes. 
g 
l: 
!! 
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Outre son caractère religieux, le mea culpa dans le langage courant souli­
gnera l'aveu d'une erreur ou d'une méprise. Les journalistes, dans leurs 
analyses politiques, invitent souvent leurs opposants à l'aveu de leur mea 
culpa, même si l'erreur qu'ils dénoncent n'est évidente qu'à le urs yeux. 
C'est ce qui s'appelle• battre la coulpe sur la poitrine des autres». 

Memento mori 

.,. Souviens-toi que tu es mortel. 

Les memenco moriétaient des objets, souvent des crânes humains, dont la 
contemplation était censée rappeler les fins dernières. On en fi t souvent 
des objets d'art, en les taillant dans l'ivoire et en les incrustant de filets 
d'or. Le goût de la mort est d'ailleurs très particulier dans le Sud de l'Italie, 
dont les ossuaires sont fréquemment visités. 

On rapprochera l'expression de la formule• souviens-toi que tu es pous­
sière et que tu retourneras à la poussière •, formule que prononçait le 
prêtre, le Mercredi des Cendres, en traçant une croix de cendre sur le front 
des fidèles. Ces paroles sont tirées de la Genèse. Cette formule a été rem­
placée par• Convertissez-vous, et croyez à la Bonne Nouvelle•. 

0 SOPHOCLE 

Avec Euripide, plus grand poète tragique grec (v495-4o6 av.J.c.). 
Il ne nous reste de lui que sept pièces, dont Antigone et 
Œdipe Roi. Il fut bien sûr le modèle des tragédiens latins et fit 
faire d'importants progrès à l'ordonnance scénique. Son prin­
cipal apport fut pourtant son sens de l'évolution psycholo­
gique de ses héros, malmenés par le destin et la volonté des 
dieux. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Mens sana in corpore sano 

.. Un esprit sain dans un corps sain. 

La maxime est tirée des Satires du poète latin Juvénal. Il ne demandait aux 
dieux que cette unique faveur: de posséder un esprit sain dans un corps en 
bonne santé. 

L'interaction entre l'esprit et le corps doit tendre à l'équilibre. À cet égard , 
le régime scolaire anglo-saxon partage équitablement le temps de scolari · 
té entre les disciplines intellectuelles et les activités physiques. 

Modus operandi 

.,. Manière de faire. 

Ce serait, par exemple, la manière d'opérer très reconnaissable d'un cam· 
brioleur et qui permettrait de le coincer, au moment d'un interrogato ire. 

Par extension, le modus operandl souligne toute manière obligatoire d'exé· 
cuter un acte : par exemple, l'ouverture d'un coffre-fort ou la réalisation 
d'une recette. 

Modus vivendi 

.. Manière de vivre. 

L'expression peut signifier l'accord qu'auraient trouvé deux parties en liti· 
ge pour néanmoins coexister pacifiquement. 

Par extension , toute façon de vivre. Par exemple, la bohème était le modU5 
vivendi des rapins. Plus sans doute par nécessité existentielle que par goût 
personnel. Encore que. .. 
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Motu proprio 

.,. De son propre mouvement. 

Tirée du latin d'Église, l'expression désigne, au premier chef, une lettre 
apostolique adressée par le pape de sa propre initiative. 

Dans un sens dérivé, elle évoque tout acte posé en toute indépendance. 

Mutatis mutandis 

.,. Changeant ce qui doit être changé. 

Locution adverbiale du latin moderne qui souligne la nécessité d 'apporter 
à la rédaction, par exemple d'une loi, les changements nécessaires pour la 
rendre plus opérante. On dira dans ce cas : reprendre un projet de loi 
mutatis mutandis. 
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Ne varietur 

... Que rien ne soit changé. 

Il s'agit d'une expression juridique qui Interdit le moindre changement 
dans un acte qui vient d'être dressé. 

Par extension, la locution pourra signifier qu'une pensée, ou un extrait 
d'ouvrage, est rapportée ne varietur, sans aucune coupure ou altération qui 
en dénaturerait le sens. 

Nec pluribus impar 

... Supérieur à tous. 

Bien que l'expression signifie littéralement : non inégal ~ plusieurs. Ce fut 

l'orgueilleuse devise de Louis XIV, qui choisit d'ailleurs le soleil pour emblè­
me. Comme l'astre rayonnant, Louis XIV se voyait comme un propagateur de 
vie. S'il est vrai que son règne fut marqué par de prestigieuses réalisations 
- Versailles en est l'exemple mille fois reconnu - Il fut hélas également mar-

~ qué par de nombreux conflits qui laissèrent la France exsangue et ruinée. 
s: 
~ 
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D'ailleurs, sur son lit de mort et recevant son héritier, un enfant de cinq ans 
{le futur Louis XII), le Monarque lui confia son remords d'avoir conduit ses 
peuples à la misère et lui recommanda de se tenir éloigné des conflits. Le 
conseil ne fut guère suivi et la •Guerre de Sept Ans• se conclut. malheu­
reusement pour la France. par la perte des possessions indiennes et du 
Canada (un arpent de neige selon l'expression méprisante de Louis XV). 

Notons néanmoins qu'en ce qui oonceme l'expression, Louis XIV lui donna un 
autre sens dans ses Mbnolrts: • Je suffirais à éclairer d'autres mondes. • 
Décidément, la mégalomanie du Grand Roi ne connaissait pas de limites. 

Nec plus ultra 

.. Rien a u-delà. 

La locution est substantive. On dira donc• le nec plus ultra• pour désigner 
la chose la plus chic, le fin du fin. Comme telle, elle est souvent un slogan 
publicitaire. Dans un sens plus spécifique, elle désigne une limite à ne pas 
dépasser. On pourrait, par exemple, assigner une limite nec plus ultra aux 
compromis acceptables par le patronat. 

' Neque Dominus neque magister 

.. Ni Dieu ni maître. 

L'expression, dont se réclame le mouvement anarchiste, souligne bien sûr 
la ferme volonté de rejeter tout type d'autorité, fût-elle d'Église ou laïque. 

Rappelons que le mouvement anarchiste, en France, s'est singularisé par de 
nombreux anentats, dont l'un coOta la vie au Président Carnot. et par les 
•exploits• de la fameuse Bande à Bonnot. 

L'anarchisme pourtant ne se résume pas à ses exactions. Kropotkine, 
Sébastien et d'autres, parmi les plus Illustres anarchistes, se sont dévoués à la 
cause humanitaire. D'ailleurs le but ultime du mouvement anarchiste, selon 
Errico Malatesta, était •la prise de conscienœ par ceux qui sont habitués à 
l'obéissance et à la passMté, de leur pouvoir réel et de leurs possibilités•. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Nihil novi sub sole 

.. Rien de neuf sous le soleil. 

Paroles attribuées à Salomon, dans /'Eccltsi.Jsce (1,9), et qui signifient que 
toutes les situations ont déjà été vkucs dans le monde et qu'on peut donc 
s'en sortir, comme précédemment. C'est nous qui ajoutons, car cela nous 
paraît être le sens profond de la proposition. 

L'expression française• l'histoire est un éternel recommencement•, a sans 
doute une connotation plus large, le nlhll n01tl sub sole concernant autant 
les plus grands évènements que les situations plus privées et donc sans 
grand retentissement sur le monde. 

Noli me tangere 

.. Ne me touche pas. 

Paroles du Christ à Marle-Madeleine. Elle vient de constater que son tom­
beau est vide. Jésus alors lui apparaît et l'appelle et, selon Jean, lui dit de ne 
pas le toucher• car je ne suis pas encore monté vers mon Père•. 

L'action de toucher serait-elle un signe de reconnaissance ? Rappelons la 
rituelle poignée de mains. Le Christ veut-li retarder cette reconnaissance 
jusqu'à ce qu'il ait accompli son Ascension ? 

En botanique, les no// me tangeredéslgnent les Impatiens {balsamines) qui 
s'ouvrent au moindre effleurement et dispersent alors au loin leurs 
graines. 
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Non bis in idem 

.,. Pas deux fois pour la même chose. 

C'est un axiome du droit romain qui souligne qu•on ne peut être poursuivi 
deux fois pour le même délit, pour autant que la chose ait été jugée. 

Par extension, l'expression signifierait qu'un acte donné ne doit pas néces­
sairement être reconduit. 

Non possumus 

.,. Nous ne pouvons pas. 

Loin d'être un aveu d'impuissance, l'expression infère qu'une haute exi­
gence morale interdit d'entrer dans la voie des compromissions. 
l'expression est d'ailleurs extraite des Actes des Apôtres et es-t la fière 
réponse de Pierre et de Jean aux autorités hébraïques qui voulaient leur 
interdire le prêche. Nantis d'une mission divine, ils ne peuvent pas transi­
ger. Dans le langage courant, le non possumus procède de la même rigueur 
et clôt tout appel au réalisme politique, ou à toute invite à moins de rigidi­
té dans la conviction. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Nulla dies sine linea 

.. Pas un jour sans une ligne. 

Pline l'Ancien (23-71), naturaliste et écrivain latin, en rait la devise du grand 
peintre Apelle. Elle signifie que chaque artiste (on y ajoutera les sportifs de 
haut niveau) ne doit laisser passer un jour sans s'exercer dans son an. La 
perfection, pour peu qu'elle puisse être aneinte, ne le sera qu'au prix d'un 
effort quotidien. On en rapprochera les vers de Boileau:• Vingt fois sur le 
métier remenez votre ouvrage.• 

Polissez-le et le repolissez .... 

Nunc est bibendum 

.. Maintenant buvons. 

Le début d'une ode d'Horace pour célébrer la victoire d'Actium qui assura à 
Octavien (le futur Auguste) la domination du monde romain. l'expression 
invite à féter dignement une victoire par des libations. Songeons, par 
exemple, à la sacro-sainte troisième ml·temps des joueurs de rugby dlont la 
victoire servira de prétexte à lever le coude. li est vrai que la défaite ne sera 
pas moins arrosée, en guise de consolation sans doute. 
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Panem et circenses 

... Du pain et des jeux d u cirq ue. 

l."expression est de Juvénal, lequel fustigeait ainsi ses concitoyens romains, 
dont toutes les préoccupations allaient à la nourriture et aux spectacles. 
Elle sert à marquer le peu d'élévation morale d'un public tourné exclusive­
ment vers les plus basses satisfactions. Juvénal englobait dans sa réproba­
tion les politiques qui flattaient les Instincts populaires pour mieux mani­
puler les masses. 

Dans le même sens, notons l'expression française• l'argent et le sexe •, 
assignant les limites des ambitions de la plupart. 

Per aspera ad astra 

... Par les difficultés jusqu'aux astres. 

D'emblée, citons l'expression française• le chemin du ciel est semé d'em­
bûches •. Celle-ci a d'ailleurs le même sens que la maxime latine. 

Da ns une première acœption plus commune, l'expression pourrait signifier 
qu'avant de devenir star, l'artiste aura à connaitre bien des traverses et qu'il 
aura à manger son pain noir avant le blanc. 
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Dans une deuxième acception, l'expression infère que le chemin du ciel, 
celui de l'éternité radieuse, passe par le chas d'une aiguille. 

La somme des difficultés n'est pas garante de la réussite, mais le pouvoir 
de dominer en ouvre au moins le chemin. Et puis, à vaincre sans péril, ne 
triomphe-t-on pas sans gloire? 

0 
sutTONE 

Historien latin, né en 69 ap.J.C., mort en t26. 
li est avant tout l'auteur du célèbre ouvrage Vie des douze 
Césars, qui contient les biographies de Jules César à Domitien. 

Membre de l'ordre équestre, il fut chargé de la correspondance 
impériale et nommé procurateur des bibliothèques. Il puisa 
dès lors aux sources et son œuvre fourmille de détails anecdo­
tiques sur la vie des Césars. À ce rnre, son œuvre est primor­
diale pour la connaissance du premier siècle. 

Per capita 

.,. Par tête. 

Expression consacrée pour indiquer, par exemple, le revenu per capita, soit 
par habitant, la tête étant la partie pour le tout. 

La locution servira tout autant pour dire la consommation par habitant 
d'un produit donné. Mais elle ne rendra pas compte de la réalité, car, si la 
consommation du caviar, par exemple, est de S grammes per capi ta, la sta­
tistique n'indique nullement que le caviar est un produit de luxe e t à l'usa­
ge exclusif de ceux qui ont les moyens de s'en offrir. 
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Perinde ac cadaver 

.. À la façon d'un cadavre. 

L'expression est la maxlme de la Compagnie de Jésus, fondée par Ignace de 
Loyola (1491-1556). 

Les Jésuites se mirent au servke du Pape et ajoutèrent aux trois vœux 
monastiques traditionnels celui de l'obëssance absolue perinde ac cada· 
ver. lis eurent pour mission première la conversion des infidèles. Mais bien 
vite, ils se spécialisèrent dans l'enseignement, en fondant des collèges de 
grande renommée. Leur influence, par le biais de leurs anciens élèves, fut 
telle, que certains souverains les expulsèrent de leur royaume et obtinrent 
même du Pape la dissolution de l'Ordre. Revenus en grâce, les Jésuites 
retrouvèrent leur influence. 

Quelles que soient les subtilités de leur c.asuistique, ils s'obligent à l'obéis· 
sance sans restriction et ne sont pas sans rappeler la fameuse Secte des 
Assassins, dont le Grand-Maître, le Vieux de la Montagne, exigeait la même 
soumission de ses sectaires. Par d'autres moyens (le haschich) et pour 
d'autres buts, il est vrai. Les Jésuites se veulent les soldats du Christ et pour 
cela, sont prêts à se sacrifier. 

Persona grata 

.. Personne bienvenue. 

l'expression désigne les diplomates en poste et donc agréés dans un pays. 
Par opposition, la rupture de relations diplomatiques entraîne l'expulsion 
des diplomates, devenus personae non gracae. 

Par extension, l'expression désigne tout personnage bien accueilli dans un 
parti ou une association. 
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Post co1"tum triste 

.,. Après le coït, la tristesse. 

Réaction physique, morale ? L'expression française, d0ailleurs, suggère la 
même tristesse. Peut-être que d0être monté au septième ciel et de devoir 
en redescendre explique cette amertume. Peut-être aussi que la brièveté de 
la jouissance nous donne à penser : tant d0 eftorts pour rien, ou si peu !. 
o•autant que la reprise demande un certain temps ... Comme quoi, toute 
médaille a son revers. 

0 TtRENCE 

Poète comique latin. Il est né à Carthage v.190 av.J.C. et mort 
âgé d'à peine 31 ans. 
Esclave affranchi, il nous a laissé six comédies inspirées bien 
sûr des auteurs grecs. Son influence fut des plus importantes 
sur les classiques français et Molière, par exemple, a puisé 
abondemment dans l'œuvre de Térence. 

Post hoc ergo propter hoc 

.,. Suite à cela, donc à cause de cela. 

Dans les discussions scolastiques, on désignait de la sorte 1·erreur qui 
consiste à prendre pour cause une circonstance antécédente mais sans rap­
port avec un fait quelconque. Ainsi, en 1811 , on eut une année exception­
nelle pour le vin. Comme cette année fut aussi celle du passage d0 une 
comète, on crut à une relation de cause à effet. L'absurdité de 1•as.sociation 
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n'a pas empêché que l'on porte estime aux vins de la comète. Bénéfiques 
pour les uns, les comètes sont annonciatrices de catastrophes pour 
d'autres. S'}' retrouve qui peut. Cela n'empêchera pas d'associer les coïnci­
dences les plus farfelues : pose hoc crgo propter hoc. 

Pretium doloris 

... Le prix de la douleur. 

Notion qui apparaît depuis peu dans les décisions de justke. Lors d'un acci­
dent ou d'une intervention médicale malheureuse, le plaignant se voit anri­
buer une compensation pour les souffrances physiques, voire morales, qui lui 
ont causé préjudice. C'est ce qu'on appell e, en justice, le pretium doloris. 

Primus inter pares 

... Premier parmi ses pairs. 

Le pape, à ce compte, en tant qu'évêque de Rome, est le premier des 
évêques, même si ceux-cl ne lul cèdent en rien sur le plan des prérogatives 
liées à leur seul diocèse. 

Dans le langage courant, le prfmus Inter pares serait celui qui, par sa fonc­
tion, l'emporte sur ses collègues dans un conseil ou une administration. 

Processus 

... Processus. 

Le mot n'a pas besoin de traduction puisqu'il est identique en français. Il 
provient donc du latin, dans lequel Il signifie progrès, progression. 
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En anatomie, il désigne le prolongement d'un organe, d'une structure ou 
d'un tissu. 

Dans un emploi moins restrictif, le plus courant évidemment, il évoque une 
suite d'actes posés en vue d'un résultat prédéterminé. On parlera donc 
d'un processus de paix. 
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Omnia vincit amor 

~ L'amour triomphe de tout. 

l."expression est tirée de Virgile (lglogues) et souligne l'omnipotence de 
l'amour, qui vient à bout de toutes les difficultés. C'est le thème éternel des 
romans d'amour. Le héros, ou l'héroîne, triomphe de toutes les adversités 
- elles sont accumulées comme à plaisir - pour connaître enfin la félicité 
de l'amour. 

0 sancta simplicitas 

~ ô sainte simplicité 1 

Mots qu'aurait prononcés Jean Huss (à moins que ce ne fût un de ses dis­
ciples) sur le bûcher, en voyant une vie Ille femme s'approcher du foyer pour 
y jeter une bûche. Pour mémoire. Jean Huss (1370-1415) fut un réformateur 
tchèque, condamné et brûlé pour hérésie. 

On aurait pu croire que l'expression dénote une intention de louange à 
l'égard de la sana a simpliclcas. Mais c'est tout le contraire puisqu'elle raille 

~ 1 



92 

Citations latines expliquées 

un comportement naïf et peu en phase avec une situation. Ainsi de cette 
vieille femme, ignorante, sans doute aucun, de ce que représentait réelle­
ment le supplice de Jean Huss, et qui crut de son devoir d'y apporter sa 
contribution. 

0 tempora ! o mores ! 

.,. ô temps ! ô mœurs ! 

l'expression est du célèbre homme politique et orateur romain Cicéron 
(106-43 av.J.c.), qui dénonçait de la sorte la corruption et le relâchement des 
mœurs. On la rapprochera de l'expression • à quelle époque vivons-nous ! •, 
qui a le même sens. 

0 TERTULLIEN 

Ses dates de naissance et de décès sont mal connues, on les 
situe vers 16o et 220 ap.J.C. 

Chrétien convaincu, son œuvre est une défense du chr;stianis­
me. Son Apologétique entend innocenter les chrétiens des 
crimes dont ils sont accusés. 



œ ~ œ - ~ ~ 0 ~ ~ '~ lill -
[!) ~ œ 

Qui bene amat bene castigat 

... Qui a ime bien, châtie bien. 

!."expression est tirée de la Bible. On la retrouve aussi dans !"Épître aux 
Hébreux et dans l'Apocalypse. Elle Infère que les mauvais coups du sort 
sont les manifestations d'une Providence qui souhaite nous aguerrir, en 
nous confrontant aux épreuves. 

Dans l'ancienne pédagogie, elle soulignerait l'apport bénéfique d'une éd u­
cation rigide, recourant aux ch5tlments corporels pour tremper le caractè­
re. On sait aussi la connotation sexuelle du ch5timent. Le divin Marquis de 
Sade en a détaillé toutes les perversions. Il est vrai que de nos jours , le 
•sadisme• a un peu perdu de sa cruauté Initiale. Il n'implique plus dlans le 
langage courant qu'une certaine méchanceté. 

Quid? 

... Quoi? 

Quidest l'interrogation primordiale, œlle qui engloberait tous ceux qu'une 
situation interpelle. 

On saluera, au passage, l'ouvrage Quld qui entend répondre à la plupart des 
questions que chacun se pose. 
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Quo non ascendam ? 

.,. Jusqu'où n'irai-je pas? 

Devise de Nicolas Fouquet (1615-1680). À croire que le maître (Louis XIV) 
avait déteint sur son ministre des Finances. Dans une France pourtant rui­
née par la mégalomanie et le bellicisme du Roi, Fouquet trouva néanmoins 
à s'enrichir scandaleusement. Perdant toute mesure, il prétendit rivaliser 
avec Louis XIV et fit construire le somptueux château de Vaux-le-Vicomte 
et même, voulant éblouir le Roi, il donna pour lui une fête luxueuse. 
Louis XIV ne le pardonna pas à son ministre des Finances et prêta dès lors 
une oreille complaisante aux accusations de Colbert, qui guignait le poste 
de Fouquet. Ce dernier fut arrêté et incarcéré dans la forteresse de Pignerol, 
où il mourut sans avoir pu plaider sa cause. La vindicte du Grane! Roi était 
aussi forte que son orgueil. 

Quovadis? 

.,. Où vas-tu? 

Le mot Domine (Maître) est sous-entendu. 

Fuyant la persécution romaine, Pierre emprunta la voie Apienne. Il y ren­
contra le Christ chargé de sa croix. Lui posant la question • quo vadis, 
Domine?•, il en reçut la réponse que Jésus se rendait à Rome pour s'y faire 
à nouveau crucifier. Pierre comprit la leçon et rebroussa chemin, tout 
contrit. Peu après, il subit le martyre. L'expression est d'autant plus connue 
qu'elle fut illustrée par le titre du célèbre roman de !'écrivain polonais 
Sienkiewicz et des films qui en ont été tirés. 
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Quousque tandem? 

.. Jusques à quand ? 

Exorde d'un discours que Ckéron prononça contre Catilina, patricien romain 
adversaire de acéron, contre lequel Il avait monté une conspiration. 

L'expression s'emploie pour dire l'indignation devant l'insolence d'un qui ­
dam. 

Quos vult perdere (Jupiter) prius demendat 

.,. Ceux que Jupiter veut pe rd re, il les rend d'abord fou. 

L'expression est attribuée au dramaturge grec Sophocle (495-406 av.J.c.) et 

serait tirée de son Antigone. Elle signifie que des mesures apparemment 
démentes précèdent souvent la ruine d'un Individu ou d'un gouvernement. 
Elle stigmatise donc celui qui, sans mail le ni raison, a une conduite désor­
donnée qui en fait l'artisan de son propre malheur. 
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Ra ra avis in terris 

"' Oiseau rare sur la terre. 

C'est le début d'un ver du poète Juvénal qui compare la femme fi dèle à un 
cygne noir, oiseau rare s'il en fut. L'équivalent français de cet oiseau rare est 
le merle blanc, présumé introuvable. D'ailleurs, l'expression française est la 
traduction littérale du latin. 

On sait cependant aujourd'hui que les merles blancs devraient se trouver 
dans les pays souvent couverts de neige , dont ils ont acquis la blancheur 
par mimétisme. 

Referendum 

"' Référendum. 

En diplomatie, le terme qualifie les instructions que soll icite un diplomate 
de son gouvernement. 

En démocratie, tous connaissent ce recours, sous forme de consultation de 
la vox populi. La première occasion qui lui fut proposée fut pour approuver 
la Constitution de l'An Ill, fondatrice du Directoire. 
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Sacra fames 

"' Faim maudite. 

On trouve !"expression dans l 'Énélde de Virgile, stigmatisant I' auri sacra 
fames : la détestable soif de l'or: nous disons en effet • soif • au lieu de 
•faim•. On qualifie ainsi toute appétence répréhensible, que ce soit celle 
de l'or, ou des honneurs futiles, ou encore des jouissances suspectes . 

Sanctus sanctorum 

"' Le saint des saints. 

L'expression désignait la partie la plus secrète du Temple, à Jérusalem. Elle 
contenait les tablenes de la Lol et l'Arche d'Alllance. 

La locution française, directement traduite du latin, définit ainsi la pièce la 
plus réservée, voire préservée, d'un b3tlment, église ou habitation. 
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Si augur augurem 

.,. Si un augure rencontre un autre augure. 

L'augure est le devin, celui qui prédit l'avenir. On ne résistera pas à rappeler la 
chanson: • si un cycliste rencontre un aut' cycliste ... • Si donc deux augures 
se rencontrent, qu'est-ce qu'ils se racontent? Des histoires d'augures ! 

Bien sûr, il s'agit de railler les augures qui exploitaient la crédulité populai­
re. Les choses n'ont pas beaucoup changé de nos jours. Ne dit-on pas que 
certains hommes politiques ne se risqueraient à aucune démarche impor­
tante sans l'aval de leur pythonisse? 

Sic et non 

.,. Oui et non. 

C'est le titre d'un ouvrage d'Abélard (1079-1142). Ce scolastique français, 
plus connu pour sa malheureuse passion pour Héloïse, fut l'un des plus 
brillants esprit du Moyen Âge. Il exposait toujours le pour et le contre des 
opinions qu'il présentait à ses élèves, non pour les inciter au scepticisme, 
mais dans le but de libérer leur curiosité et d'ouvrir leur esprit à la réflexion. 

Sic transit gloria mundi 

.,. Ainsi passe la gloire du monde. 

La pensée est tirée de l'imitation de Jésus-Christ, ouvrage attribué à 
Thomas a Kempis (1380-1471), mystique allemand qui fut très célèbre en son 
temps. Il fut également le fondateur d'un mouvement religieux, Devotio 
modemae (Dévotion moderne), dont l'influence marqua un retour à la spi-
ritualité chrétienne et connut de nombreux adhérents. ~ 
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la proposition souligne la vanité des glolres du monde et invite à s'investir 
dans l'esprit, à l'imitation du Christ. 

Par extension, l'expression est usitée pour dénoncer la futilité des hon­
neurs mondains et incite à ne tendre qu'aux valeurs fondamentales. 

Si vis pacem, parabellum 

... Si tu veux la paix, prépare la guerre. 

Maxime latine qu'on retrouverait, mals non exprimée de la sorte, dans le 
Traité de /'arr militaire de l'écrivaln latin Végèce. Littéralement, l'expression 
inciterait à se tenir prêt à affronter un conflit, si l'on souhaite la paix. 

Malheureusement, la préparation à la guerre sous-entend la création d'une 
armée puissante et il est peu d'exemples qu'un pays, se dotant d'une force 
de dissuasion, ne se risque à quelque aventure militaire pour vérifier l'effi· 
cacité de ses armes. Combien nous semble plus sincère l'expression si vis 
pacem, para pacem (si tu veux la paix, prépare la paix). Il est d'autres armes 
que militaires, et par exemple la diplomatie, pour régler un conflit entre 
voisins. Mais à trop préparer la guerre, on finit par en rêver. 

Par extension, l'expression pourrait signifier qu'il faut se gendarmer pour 
se tenir prêt à affronter tout type d'agression, physique ou morale. 

Sine die 

... Sans (fixer d e) jour. 

Renvoyer une affaire judiciaire sine die revient le plus souvent à l'enterrer 
proprement et même à y renoncer. 

La locution provient de l' habitude des Romains d'assigner un quidam en lui 
fixant un jour. Si donc ce jour n'est pas fixé, autant dire que l'action est 
éteinte. 
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TITE-LIVE 

Né à Padoue en 59 av.J.C., mort en t7 ap.J.C. 
C'est le grand historien de Rome. Son œuvre colossale com· 
portait 142 livres, dont il ne nous reste que 35. 
En composant son histoire romaine, il prétendait ériger un 
monument littéraire à la gloire de sa patrie. Si son œuvre com· 
porte bien évidemment le récit des faits depuis la fondation de 
Rome, elle fourmille également de portraits psychologiques 
des principaux protagonistes. Il est rune des principales 
sources pour notre connaissance du monde romain. 

Statu quo 

.,. Dans l'état antérieur. 

Provient de la locution latine moderne in statu quo ante: dans l'état où (les 
choses étaient auparavant). L'expression spécifie que les choses demeurent 
inchangées malgré la circonstance brutale d'un événement qui aurait dû 
les modifier. Ainsi, des belligérants ont pu se livrer un féroce combat pour 
la conquête ou la défense d'un territoire et terminer leurs hostilités par un 
retour au statu quo, ne laissant ni vainqueur, ni vaincu. 

Stricto sensu 

.,. Au sens strict. 

Locution latine moderne qui infère qu'un texte, par exemple, devrait être 
pris au pied de la lettre et non tellement sollicité qu'on finit par lui faire 
dire le contraire de la pensée qu'il exprime. 

Le stricto sensu s'applique également à l'étude des statistiques, dont on 
sait que la manipulation peut être source de contre-vérités. Par exemple, en 
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établissant le profil criminogène d'une localité, on distinguera stricto 
sensu la petite délinquance (vandalisme, etc.) des crimes de sang dont une 
ville serait l'habituel théatre. 

Sui generis 

... De son espèce. 

Locution latine ancienne qui quallflctout ce qui est propre à une espèce ou 
un genre. On définira de la sorte cc qui appartient à une activité spécifique 
et même, dans une intention moqueuse, cc qui découle d'une situation 
particulière, par exemple un quidam qui sentirait des pieds. 

Sursum corda 

.,. Haut les cœurs. 

Paroles que prononce un prêtre pendant la messe pour inviter les fidlèles à 
élever leur cœur à l'écoute de la parole divine. 

l'expression française est la traduction littérale du latin et peut être un 
appel à des sentiments plus élevés ou destinée à rameuter un courage 
défaillant. 

Sustine et abstine 

... Supporte et abstiens-toi. 

Telle est la maxime des stoiclens, traduite d'ailleurs du grec. Elle souligne 
que le stoïcien doit supp0rter tous les maux d'une âme égale {avec équani-

~ mité) et se soustraire à l'enchaînement des passions qui affecte la Uberté 
g morale. 
l: 
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, Taedium vitae 

"' Le dégoOt de la v ie. 

Expression stoïcienne qui marque le profond ennui, voire la répulsion, 
qu'on éprouve à prolonger une vie Incohérente. 

la solution à ce dégoOt, que préconisait le stoïcisme, était le suicide, 
considéré comme un acte de haute valeur morale. l'Église s'est inscrite en 
faux contre cette pratique et autrefois le suicidé se voyait refuser une 
sépulture en terre consacrée, et de plus tous ses biens étaient sai sis. 

l'époque romantique, dans son Introspection morbide des sentiments, n'a 
pas résisté à la contagion du suicide. la parution, par exemple, des 
Souffrances du jeune Werther de Gœthe (1749-1832) déclencha u ne épidé· 
mie de suicides dans la jeunesse allemande, trop disposée à se reconnaître 
dans le malheureux Werther. 
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Terra incognita 

.. Terre inconnue. 

sur les cartes géographiques, les territoires Inconnus, ou non encore explo­
rés, étaient signalés par le blanc. C'étaient les rerrae incognicae, de moins 
en moins nombreuses aujourd'hui, quoiqu'il reste des massifs inexplorés 
ou des forêts immenses, dans lesquels les anthropologues et autres scien­
tifiques rêvent de découvrir, qui un homme fossile, qui un témoin inconnu 
de la faune terrestre. La découverte. par exemple, de l'okapi, souleva l'en­
thousiasme non seulement des spécialistes mais même du grand public. 

Par extension, la proposition désigne tout terrain d'investigation,ycompris 
cel ui de la pensée. Les philosophies étrangères et leur cosmogonie étaient 
jadis rerra incognita pour la plupart. 

Testis unus, testis nullus 

.. Témoin unique, témoin nul. 

Principe juridique ancien qui contestait la validité de la production d'un 
témoin unique pour preuve de l'authenticité d'un fait. Il fallait donc la 
conjonction de témoignages multiples (au moins deux) pour qu'il puisse 
être pris en considération. La méfiance est hélas souvent bien fondée , dans 
la mesure où les témoignages sont souvent partiaux ou le fait d'un témoin 
dont la crédibilité est sujette à caution. 

103 



104 

Citations latines expliquées 

Timeo Danaos et dona ferentes 

.,. Je crains les Grecs porteurs de présents. 

l'expression est tirée de 1· Énéide de Virgile. Elle est la réaction de Laocoon 
à l0 introduction du fameux cheval de Troie que les Grecs abandonnèrent sur 
le rivage, après en avoir fait l'hommage aux dieux. De fait, les flancs du che­
val contenaient des guerriers, qui s'exhumèrent des flancs, la nuit venue, 
et se répandirent dans Troie pour en massacrer les habitants. La ruse, ima­
ginée par Ulysse, avait réussi. 

L'expression française• cheval de Troie• désigne donc une ruse, par laquelle 
on parvient à s'immiscer chez l'ennemi. Par extension, elle désigne tout 
cadeau empoisonné dont on ne sait comment se défaire ou dont on soup­
çonne qu'il causera plus d'ennui que de plaisir. 

Tu quoque, fili 

.,. Toi a ussi, mon fils. 

l'expression désabusée est de César découvrant son propre fi ls, Brutus, 
parmi les conjurés venus l'assassiner en plein Sénat. 

Après avoir franchi, malgré l'interdiction, le Rubicon, César s'imposa à 
toutes les factions romaines et fut proclamé dictateur à vie, grand pontife 
et même imperator. Son césarisme lui valut la haine des aristocrates, qui 
conspirèrent contre lui et qui l'assassinèrent donc, le 15 mars 44. 

En fait, Brutus n'était pas le fi ls naturel de César mais l'enfant de Servilia, 
qui avait été le grand amour de César, amour qu'il avait reporté ·sur le fils 
de celle-ci. 
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Ultirna Thule 

.,.. Thulé l' ultime. 

t:expression est dans les Géorgiques de Virgile et désigne l'île de Thulé, 
dans le Nord de !"Europe. et qui était l'extrême limite du monde connu de 
l"époque. li s•agissait peut·être de l'Islande ou des îles Shetland. Quoi qu"il 
en soit, Thulé était réputée fabuleuse. Par extension, l'ultime Thulé désigne 
le point ultime des découvertes humaines. 

Unguibus et rostro 

.,.. Bec et ongles. 

Se dit de toute défense faite avec tous les moyens du bord. L'expression 
équivalente française en est la traduction quasi littérale. 
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Citations latines expliquées 

Urbi et orbi 

.,. À la v i lle et à l'univers. 

Expression latine moderne qui désigne la bénédiction papale, du haut du 
balcon de Saint-Pierre, lorsq ue le Pape s'adresse au monde entier. 

Par extension, la formule concerne une nouvelle diffusée partout. 

Usus fructus 

.,. Usage du fruit. 

Le fruit, en l'occurrence, est un bien dont on aurait la jouissance sans en 
avoir la possess ion. De là viennent d'ailleurs usufruit et usufruitie r. C'est la 
formule que les parents choisissent en donnant leur maison à leurs 
enfants, sous condition qu'ils continueront à l'habiter et que ce bien soit 
aliénable jusq u'à leur mort. 

VIRGILE 

Il est le poète latin par excellence. Il est né à Mantoue en 
70 av. J.C. et mort en 19 av. J.C. 
Il est l'auteur d'une œuvre considérable. Soutenu par Auguste 
et Mécène, il publie les Bucoliques, rappelant l'âge d'or de la 
Rome antique, âge d'or que le règne d'Auguste est censé res­
susciter. Avec les Géorgiques il veut ramener les propriétaires 
terriens à une meilleure compréhension de leurs devoirs. 

Quant à son œuvre principale, l'lnéide, c'est une épopée cen­
trée autour d'un héros mythique, tnée, fondateur présumé de 
Rome. 
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Vademecum 

... Viens avec moi. 

le vade mecum est un petit cahier, contenant les principales indications 
concernant un art, une science ou une technique, qu'on porte toujours sur 
soi, en guise de pense-bête. 

Vade retro, Satanas ! 

... Arrière, Satan ! 

Paroles du Christ, repoussant Satan, Io~ de la tentation dans le désert. 

le Christ est souvent décrit, par les apôtres, dans son rôle d'exorciste. Il en 
transmit d'ailleurs le pouvoir à ses apôtres. Depuis, l'~glise désigne cer­
tains de ses prêtres à cene fonction. Le film L 'Exorciste en a popularisé le 
personnage. 



Citations latines expliquées 

Vae victis 

.,. Malheur aux vaincus. 

l'expression relate un épisode de l0 histoire romaine, qui est rapporté par 
l'historien latin nte-Live (64 av.J.C.- 17 ap.J.c.). 

Rome a été prise par le chef gaulois Brennus et doit payer un tribut pour se 
racheter. Les deux parties en ont convenu le montant. Mais, lors du paiement, 
une contestation surgit, les Romains accusant les Gaulois d'user de faux 
poids. Alors, Brennus jeta son épée dans la balance, en s'écriant• Vae victis •. 
On rapprochera l'expression de :• la raison du plus fort est toujours la meilleu­
re•. Les vaincus doivent s'incliner, à tort ou à raison, et le faible agneau aura 
toujours tort de ne pas se laisser dévorer sans protestation par le lion. 

Vanitas vanitatum et omnia vanitas 

.,. Vanité des vanités, tout est vanité. 

Paroles de ('Ecclésiaste 0.2), dans la traduction de la Vulgate. L'ouvrage est attri­
bué à Salomon qui, après avoir joui jusqu'à satiété des plaisirs de la vie, put 
sagement - sa réputation de sagesse n'est plus à faire- jeter un œil désabusé 
sur le monde et décréter que, expérience faite, vanitas vanitatum et omnia 
vanitas. Si tout est vanité, que nous reste-t-il ? Le sage Salomon ne le dit pas. 

Veni, vidi, vici 

.,. Je suis venu, j'ai vu et j'ai vaincu. 

Ce furent les mots de César, rapportant sa victoire expéditive sur le roi du 
Pont, Pharnace. Quelle que soit l'arrogance du propos, il n'en est pas moins 
vrai que le génie militaire de César lui promettait ce genre de succès. ~ 

<7 

~ 
.!! 

~ 1 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Dans le langage courant, l'expression entérine un succès foudroyant. Telle 
pourrait être la réaction d'un champion de boxe qui, après un round d'ob­
servation, étend son adversaire pour le compte. 

Verba volent, scripta manent 

... Les paroles volent, les écrits restent. 

Conseil de prudence qui Inciterait à ne jamais laisser de trace écrite ou de 
preuve d'une situation compromettante, d'autant que, selon Talleyrand, la 
parole a été donnée à l'homme pour déguiser sa pensée. 

La pertinence de la maxime a été fort bien comprise par les compagnies 
d'assurances qui obligent leurs assurés à un constat écrit à l'amiable, signé 
et contresigné par les acteurs d'un accrochage. 

L'expression enfin vaut pour les écrivains, qui, s'ils sont libres de proférer 
n'importe quell e ineptie oralement, devront toujours se souvenir que leurs 
propos écrits, eux, ne sont pas Inscrits dans le sable. 

Via 

... Par la voie de. 

Le mot a un sens matériel quand Il désigne le chemin par lequel on se ren­
dra à tel endroit, mais aussi un sens abstrait lorsqu'il infère une direction à 
prendre pour l'obtention d'un résultat. 
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Citations latines expliquées 

Vice versa 

.,. La place étant tournée. 

Locution adverbiale ancienne signifiant : inversement ou réciproquement. 
Le mot vice veut dire : tour, succession, mais aussi rôle ou fonction. À ce 
titre le vice-roi, par exemple, suppléera à l'absence de la reine, son épouse, 
et officiera à sa place. 

Vis comica 

.,. Force comique. 

l'expression provient d'un ver attribué à César. Elle dit la puissance 
comique d'un auteur et même de n'importe qui serait doué du pouvoir de 
faire rire, mais non à ses dépens. 

Volens nolens 

.,. Qu'on le veuille ou non. 

l'expression souligne le caractère impérieux d'une situation qui s'impose, 
qu'on le veuille ou pas. Ainsi de la mort qui inéluctablement marquera la 
fin de chaque existence, quels que soient les trésors qu'on ait pu dépenser 
pour y échapper. 



1. Les expressions et locutions usuelles 

Vox clamantis in deserto 

.. La voix de celui qui crie dans le désert. 

dtation de l'tvangile selon Matthieu qui rapporte cene réponse de Jean le 
Baptiste à ceux qui lui demandaient s'il était le Christ: il annonçait la venue 
du Christ. 

L'expression est souvent détournée de son sens puisqu'elle désigne une 
voix qu'on n'écoute pas; le désert, par définition, n'étant pas les pelouses 
d'Hyde Park. 

En fait, le désert, à l'époque, était peuplé d'anachorètes qu'on se pressait, 
en foule, d'aller visiter. li est donc tout à fait vraisemblable que le Baptiste, 
prêchant dans le désert, y trouva une multitude accourue à sa prédication. 

Vox populi 

.. La voix du peuple. 

Cest la première partie de l'expression Vox populi, vox Dei(voix du peuple, 
voix de Dieu) inférant que la volonté populaire ne peut que représenter la 
volonté de Dieu. C'est peut·être faire peu de crédit à la volonté céleste, 
mais c'est assurément en accorder beaucoup à la volonté populaire. 
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Citations latines expliquées 

Vulgum pecus 

.,. La foule servi le. 

l'expression, selon les latinistes, est incorrecte. On devrait dire • vulgus 
pecus•, puisque vulgum n'existe pas en latin. 

Quoi qu'il en soit du barbarisme, l'expression telle quelle désigne le com­
mun des mortels. La locution est évidemment péjorative et pourrait se tra­
duire par• le troupeau des gens •. 

Le vulgum pecus serait donc cette foule moutonnière qu'on peut conduire 
à sa guise, et même à l'abattoir. 

Vulnerant omnes ultima necat 

.,. Elles blessent toutes, mais la dern ière tue. 

Ce sont les heures de la vie qui blessent tandis que la dernière nous conduit 
à la mort. 

l'expression figure souvent sur les cadrans solaires. Mais tant qu'il y a de la 
vie, il y a de l'espoir. Alors, laissons passer les heures et ne cherchons pas 
midi à quatorze heures. 







Si l'on ne peut prétendre bien sOr que le latln a été inventé pour dire le juri­
dique, on pourrait presque affirmer le contraire tant le latin paraît pa rticu­
lièrement adapté à ce genre d'expressions. Sa précision, sa concision aussi 
font merveille pour dire le fait juridique. 

l'empire romain s'est étendu, d'Est en Ouest, du Rhin, derrière lequel se 
pressaient les sauvages tribus des peuples germaniques, jusqu'aux rives de 
l'océan des ténébres, lequel marquait la fin du monde. Au Nord le mur 
d'Hadrien retenait vaille que vaille les Indomptables Pictes et Scots, bario­
lés de peintures guerrières. Au Sud les déserts de Mauritanie et du Sahara 
limitaient l'ex-empire carthaginois soumis désormais à la puissance romai­
ne, tandis que les Scythes et les Perses bouclaient les frontières orientales. 
Rome règnait donc sur tout le bassin méditerranéen et par elle le droit 
romain, soit la PAX ROMANA. SI celle-cl s'appuyait sur la vaillance de ses 
légions et des mercenaires, elle reposait aussi sur un concept du droit et les 
vaincus n'avaient de cesse qu'ils n'eussent obtenu la citoyenneté romaine, 
garante de ces droits. 

li nous a paru opportun, voire nécessaire, de mettre en exergue quelq ues 
expressions latines du domaine juridique et d'ouvrir un chapitre qui leur 
est consacré. Le droit romain, et son ultime expression, le Code Justinien 
(482-865), a influencé bien des législations nationales, y compris la françai­
se (le Code Napoléon y a largement pulsé), leur conférant non seulement 
les principes de justice mais aussi les mécanismes de base. 

Voici un panorama sans doute arbitraire et forcément limité de ces expres­
sions sui generis. 
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Abrogata lege abrogante 

non revivescit lex abrogata 

" L'annulation de la loi abrogeante ne remet pas en 
vigueur la loi abrogée. 

Deux cas de figure: 

1) Un fait incriminable cessera de l'être si une loi abroge celle qui le rendait 
répréhensible. Il faudra une nouvelle loi pour reprendre les poursuites. 

2) Si l'abrogation est suspensive. la loi visée reprendra tous ses droits au 
terme de la suspension. 

Abusus non tollit usum 

" L'abus n'enlève pas l'usage. 

Et par exemple, un propriétaire ne perdra pas sa qualité de propriétaire, 
même s'il a abusé de sa qualité au préjudke d'un locataire. Il pourra être 
condamné ~ mettre fin aux mesures préjudkiables et à payer des dom­
mages et intérêts. 



2. Les locutions latines juridiques 

Accesorium (cedit) sequitur principale 

.. L'accessoire {le cède} suit le principal. 

l'union de l'accessoire et du principal rend le propriétaire du principal pro­
priétaire de l'accessoire. 

Ainsi un usufruitier, jouissant d'une propriété à titre accessoire et: sous 
condition, sera néanmoins propriétaire du surcroit d'un troupeau qui ferait 
partie de la succession dont Il est l'usufruitier. 

Actio ad mobile est mobilis, 

actio ad immobile est immobilis . 

.,. L'action concernant un b ien meuble est mobilière, l'ac-
tion relative à un immeuble est immobilière. 

L'action est de la sorte qualifiée et on pourra déterminer les compétences 
juridiques en matière d'attribution et de territorialité, en cas de recours à 
l'appareil judiciaire. 

En principe, le tribunal du lieu où le défendeur est domicilié aura à 
connaître des litiges mobiliers, tandis que les tribunaux d'instance seront 
saisis des procédures concernant l'lmmoblller. De même un quidam chargé 
d'administrer un bien sera libre d'exercer une action mobilière, alors qu'un 
pouvoir spécial lui sera nécessaire pour disposer d'un bien immobilier. 

' 

Actio personalis moritur cum persona 

.. L'action personnelle s'éteint avec la personne. 

~ Une poursuite engagée à l'égard d'une personne pour quelque délit sera g l: terminée par le décès de la personne Incriminée. 

!! 
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Citations latines expliquées 

Actiones quae morte aut tempore pereunt 
semel inclusae judicio salvae permanent 

.,. Les actions, éteintes par la mort ou le temps, sont 
cependant conservées par la demande en justice. 

Certains cas sont prévus par la loi pour que se continue ou s•ouvre un pro­
cès, à la demande des héritiers, si l0 action avait déjà été introduite par le 
défunt. 

Adore non probante, reus absolvitur 

.,. L'absence de preuves d'accusation absout le défendeur. 

La charge de la preuve pèse donc sur 1·accusation, faute de quoi le tribunal 
la déboute et la défense a gain de cause. 

Actori incumbit probatio 

.,. La preuve incombe au demandeur. 

Par conséq uent, il appartient au demandeur de fournir la preuve de ses allé­
gations, comme de produire un titre en cas de dette ou des docum ents jus­
tifiant la contestation d0une propriété. Par exemple, la possession d0un 
bien en rend vraisemblable la propriété. Au demandeur de démontrer que 
le possesseur n•en est cependant pas le propriétaire. 



2. Les locutions latines juridiques 

Actus interpretandus est potius 

ut valeat quam ut pereat 

.. Un acte doit être interprété dans le sens de son effica-
cité et non dans le sens de sa vanité. 

Le juge est invité à choisir l'interprétation d'efficacité lorsqu'une clause lui 
l>'lrait avoir deux interprétations possibles et radicalement opposées. Cela 
provient du fait que les l>'lrtles sont censEes avoir opté pour une action 
efficace. 

Alterius factum alteri nocet 

.. Le fait de l'un nu ft aux autres. 

L'axiome souligne la co-responsabllité de ceux qui s'astreignent à une com­
munauté d'intérêts. Ils sont codébiteurs de denes éventuelles et la 
défaillance de l'un engage tous les autres puisqu'ils sont censés se repré­
senter mutuellement. Ainsi le fait de l'un est réputé être le fait de tous et 
une action visant l'un, l'est à l'égard de tous. 

Auctoritate rationis 

sed non ratione auctoritatis 

.. Par l' autorité de la ra ison et non raison de l' autor ité. 

Lorsqu'un juge fait appel à la jurisprudence pour juger d'un cas et qu'il 
admet le bien-fondé de cene jurisprudence, Il le fait non en raison d'un 
principe d"autorité et de soumission à l'Eprd de la jurisprudence, mais 

! l>'lrce qu'il est convaincu, étant libre de sa décision, du bien-fondé du juge-
l: ment ayant fait jurisprudence. 

!! 
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Citations latines expliquées 

Audi alteram partem 

.,. Entends l'autre partie. 

Obligation est faite au juge d0entendre accusation et défense et de per­
mettre un débat contradictoire. Et ce afin que chacun puisse être ·en mesu­
re, ayant pris connaissance du dossier, de défendre ses arguments. 



Bis de eadem re ne sit actio 

... Une nouvelle act ion ne peut être engagée pour la 
même affaire. 

Cest le fameux principe de la force de la chose jugée. Même en recourant à 
une autre instance, un plaignant se verra opposer un fin de non-recevoir, à 
moins qu'il ne puisse apporter des éléments nouveaux et susceptibles d'in­
firmer les motifs du premier jugement. 

Bis repetita placent 

... Les choses répétées plaisent. 

L'axiome peut être évoqué lorsque les parties sont astreintes à reconduire 
un même processus pour atteindre le but recherché. Ainsi, après un délai de 
réflexion, les époux en instance de dlvorœ doivent réitérer leur demande. 
OU devant un tribunal d'instance ou une cour d'appel , les parties doivent 
reprendre exactement les conclusions du précédent jugement, faute de 
quoi elles sont réputées les avoir abandonnées et l'on statuera sur les 
seules dernières conclusions déposées. 
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Citations latines expliquées 

Bona non intellegentur 

nisi deducto aere alieno 

.,. La valeu r du patrimoine se calcule à l'exclusion des 
dettes. 

Cette expression indique que pour déterminer 1•actif, il faut le réduire du 
pass if. Et par exemple pour déterminer l'impôt sur la fortune, il sera calcu­
lé sur l'héritage ou le patrimoine, moins les dettes éventuelles. 

Bonae fidei non congruit 
de apicibus juris disputare 

.,. Il ne convient pas à la bonne foi de se disputer l'extrême 
l imite du juridisme. 

Exhortation à ne pas ergoter et à faire preuve de loyauté dans les. rapports 
contractuels, au risque d'ailleurs pour le plaideur de subir les conséquences 
de sa mauvaise foi. 



Cessante causa, cessat effectus 

.. La cause cessant, l'effet cesse. 

l."action judiciaire vient à cesser si la cause qui l'a motivée vient à dispa­
raître. Ainsi est-il, par exemple, d'une action en nullité due à un vice de 
forme. Si ce dernier a été réparé, l'action en nullité n'a plus raison d'être 
exercée. 

Cessante ratione legis, cessat ejus dispositio 

.. La raison d'être de la loi cessant, celle-ci cesse d 'être 
d'application. 

La loi oblige qu'il y ait autant de copies des conventions entre parties qu'il 
y a de parties prenant~. et œ afin qu'aucune partie ne soit à la merci d'une 
autre. Si l'obligation a été remplie, la loi n'a plus à s·appliquer, ce qui aurait 
été le cas si un unique exemplaire d'une convention était entre les mains 

~ d'un tiers. 
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Citations latines expliquées 

Coacta voluntas, tamen voluntas 

.,. Volonté forcée, volonté pourtant. 

Même sous l'emprise de la crainte, une personne peut être amenée à 
consentir, jugeant le consentement opportun. Dès lors, quoique contraint, 
son consentement demeure valable. Cependant, si la pression exercée lui 
fait redouter le pire, sa volonté cesse d'être et le cas conduit à la nullité. 

Cogitationis pœnam nemo patitur 

.,. Nul ne peut être puni pou r une simple intention délic­
tuelle. 

Chacun étant libre de sa pensée, nul ne peut être poursuivi d'avoir des 
intentions frauduleuses ou criminelles. Il faut donc un comme ncement 
d'exécution pour engager des poursuites. Il peut cependant être tenu 
compte de certaines circonstances de dangerosité, telles que l'ivresse au 
volant, la prise de stupéfiants, etc., pour motiver une intervention, même 
si aucun délit n'en a procédé. 

Commodum ejus esse debet 
cujus periculum est 

.,. Le profit doit aller à celui qui prend le risque. 

La maxime concerne surtout les sociétés, étant entendu que la plus grosse 
part des profits et pertes ira à celui qui possède le plus de parts dans le 
capital social. li est en effet contraire à l'esprit d'association de tout risq uer 
sans profiter ou de profiter sans encourir aucun risq ue. 



2. Les locutions latines juridiques 

Confirmatio nihil dat novi 

.. La confirmation n'ajoute rien de neuf. 

La confirmation opère la validation d'un même contrat puisqu'elle n'y 
apporte aucune nouveauté. Elle opêre donc rétroactivement et le contrat 
validé prend effet dès qu'il a été conclu. 

1 

Consensus non concubitus facit nuptias 

.. C'est le consentement, non le lit , qui fait le mariage. 

Le droit canon retient l'union charnelle comme élément constitlltif du 
mariage, à telle enseigne que la non·consommation ou l'impuissance sont 
des cas précis d'annul ation. Pour le Code Civil, la seule exigence physique 
au départ est que l'age de la puberté soit atteint et, bien entendu, que 
l'union charnell e ne soit pas le fait d'un Inceste. Ce n'est que plus tard que 
le refus du devoir conjugal ou la dlsslmulatlon d'une impuissance pourront 
servir à justifier un divorce ou une séparation des corps. 

Creditur virgini dicenti se ab aliquo 

cognitam et ex eo praegnantem esse . 

.. On doit c roire la fille qui dit avoir été connue par un 
quidam et être enceinte de ses œuvres. 

Jadis, la parole d'une plaignante suffisait à faire condamner le présumé 
géniteur à verser une pension alimentaire pour l'entretien de son enfant 
présumé. Le paiement d'une telle pension ne suffisait pourtant pas comme 
preuve de paternité. De nos jours encore, même si la filiation n'est pas éta­
blie, il peut y avoir obligation de pension. si l'individu est reconnu coupable 
de relations charnelles avec la plaignante durant la période légale de 
conception. 
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Citations latines expliquées 

Crimen extinguitur mortalite 

.,. La mort éteint le crime. 

Le décès d0 un inculpé termine son procès ou empêche sa mise en œuvre. 
Ses héritiers ne seront pas poursuivis puisque le principe est celui de la res­
ponsabilité pénale individuelle. Néanmoins (•action en réparation peut se 
poursuivre et concernera donc les héritiers et ayants-droit. 

Crimen ibi puniendum ubi commissum 

.,. Le crime doit être puni là où i l a été com mis. 

La compétence territoriale sera, en principe, celle de la juridiction où le for­
fait a été commis, pour la raison que la recherche des preuves semble plus 
évidente sur les lieux du délit. 

li peut se faire nonobstant, et la loi le permet, que la compétence soit assi­
gnée au lieu de résidenœ du délinquant, le lieu de son arrestation, le lieu 
de constatation de l'infraction et même le lieu de détention. 

Cujus est condere legem ejus est abrogare 

.,. Il appartient à celui qui a édicté une loi de l'abroger. 

li faut donc une autorité similaire, voire hiérarchiquement supérieure, pour 
valider l'abrogation d'une loi. Une loi ordinaire sera donc supprimée par 
une loi ordinaire, tandis qu'un décret du Conseil d'État ne sera abrogé que 
par une instance d'égale importance. 



2. Les locutions latines juridiques 

Cujus est solum ei est usque 

ad caelum usque ad inferos 

.. Celui qui possède le sol est propriét aire jusqu'au ciel et 
jusqu •au centre de la terre. 

Le Code Civil infère en effet que la propriété du sol concerne également l'es· 
pace supérieur et inférieur. Libre donc au propriétaire d'un sol, et donc de 
l'espace aérien correspondant, d'y faire construire ou d'y planter, mais il 
doit sacrifier à toutes les obligations de servitude concernant le survol 
aéronautique, le transport de l'énergie et les dispositions spéciales d e l'ur· 
banisme. Quant à la propriété du sous·sol, elle est frappée d'une servitude 
concernant l'écoulement des eaux. Les vestiges archéologiques sont répu· 
tés appartenir à l'ttat, de même que les gisements miniers. Quant à l'ex· 
ploitation d'une carrière ell e est soumise à autorisation. 

Culpa est immiscere se rei 

ad se non pertinenti 

.. Il y a faute à s' imm iscer dans ce q ui ne vous concerne pas. 

Il y a pourtant parfois obligation de s'immiscer lorsque le réclame un devoir 
de porter assistance, la dénonciation d'un crime ou le témoignage en jus· 
tice. 

En revanche, l'immixtion et l'empi~tement dans l'aire de compétence d'au· 
trui sont interdits, sauf si l'intervention présume un devoir d'équité. Ainsi, 
dans une affaire, un gérant peut Intervenir s'il croit l'affaire en danger. 
D'ailleurs, si son intervention a été utile, le maître de l'affaire doit lui rem· 
bourser les frais auxquels l'intervenant se serait exposé. 
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Citations latines expliquées 

Culpa lata dolo aequiparatur 

.,. La faute lourde est équivalente du dol. 

Si le dol indique une intention malveillante, la faute lourde peut être le fait 
de la sottise ou de l'incompétence, sans mauvaise intention. Le droit les 
tient pourtant pour équivalents dans les préjudices causés, au principe des 
nécessités des relations juridiques. 



Da mihi factum, dabo tibi jus 

... Donne mol un fait, je t'en donnerai le droit. 

Cette citation semble départager, dans un procès civil, les droits et devoirs 
du juge et des parties. La réalité est plus complexe : la partie ne peut se 
contenter uniquement des faits et le juge ne peut se contenter du droit. 

Dare in solutum est vendere 

... Donner en paiement c'est vendre. 

Lorsqu'un débiteur entend se libérer d'une dette, en remplaçant la somme 
due par un tableau ou un terrain, tout se passe comme si le débiteur ven­
dait au créancier le tableau ou le terrain pour une somme équivalente au 
montant de la dette. Cette opération, nommée dation en paiement , est si 
semblable à la vente que l'ensemble des dispositions régissant le régime 
des ventes lui est également applicable. 
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Debitor rei certae interitu rei liberatur 

.,. Le débiteur d'une chose certaine e n est libéré pa r sa 
perte. 

Encore faut-il que cette perte soit causée par un fait qui ne puisse être 
imputé au débiteur. Partant du principe que le chose perdue est à nulle 
autre pareille, sa disparition constitue une cause de l'extinction de l'obli­
gation. Le débiteur sera donc entièrement libéré de sa créance, et même, ne 
pourra être poursuivi pour dommages et intérêts. 

Delegatus delegare non potest 

.,. Le délégué ne peut pas déléguer. 

Sauf à alléger sa tâche, en déléguant sa signature. Dans ce cas il n'y a pas 
renonciation à son pouvoir, ni transfert de compétence. Le sub-délégué 
agit pour compte de son supérieur hiérarchique, qui continue à avoir toute 
capacité de décision. 

De minimis non curat praetor 

.,. Le magist rat ne s'occupe pas d'affa ires minimes. 

Par extension, la maxime invite le détenteur d'une autorité quelconque à se 
décharger sur ses subordonnés des affaires trop minces. Ainsi on peut faire 
l'impasse d'un contrôle juridictionnel, si les mesures d'ordre intérieur ne 
peuvent être attaquées devant le tribunal administratif. L'aménagement 
d'un service ne vaut pas un débat contentieux. 
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De mortuis nil nisi bene 

.. Des morts on ne doit dire que du bien. 

En fait, la règle concerne les héritiers ou ayants-droit. Il ne peut être porté 
atteinte à la mémoire d'un défunt si cetœ diffamation devait concerner ses 
successeurs, dont l'honorabilité serait mise en cause. Ceux-ci pewent 
donc , même en l'absence de mawaise intention, exercer leur droit de 
réponse et demander réparation en responsabilité civile. 

De non vigilantibus non curat praetor 

.. Le prêteur n'a pas à s'occupe r des non vigilants. 

Du moins en principe, chacun était le seul défenseur de ses intérêts. Le juge 
n'a donc pas à se substituer au justiciable Insoucieux pour le prévenir des 
conséquences de son insouciance. Il peut se faire cependant, mais très 
exceptionnellement, que la loi autorise un magistrat à relever une forclu­
sion, à rapporter une décision de caducité, etc. 

De persona ad personam 

non fit interruptio civilis 

.. L'interruption civile ne s'étend pas d 'une personne à 
l' autre. 

Dans un procès collectif, la prescription civile de l'un, obtenue par un acte 
interruptif, ne couvre que cette seule personne, puisque ses co-accusés ne 
se sont pas manifestés, sauf si ces personnes sont unies entre elles par un 
lien de solidarité et d' indivisibilité 
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Deus solus heredam facere potest, non homo 

.,. Dieu seul peut fai re un héritier, et non l'homme. 

Le droit romain donnait toute autorité au testament pour désigner l0héri­
tier. À 1•encontre, le droit coutumier ne reconnaissait pas la volonté indivi­
duelle et seuls pouvaient hériter les parents par le sang, soit ceux engen­
drés avec la bénédiction du Ciel. Le successeur est appelé légataire univer­
sel lorsqu0 il recueille la totalité de l0 héritage. 

Dies non interpellat pro homine 

.,. L'échéance du terme ne vaut pas mise en demeure. 

Un débiteur ne sera pas en retard, ni en faute tant que son créancier ne lui 
aura pas signifié, par exploit d0huissier ou lettre missive, une mise en 
demeure de s•exécuter. Autant que le créancier ne réagit pas, on présume 
que le retard ne lui cause aucun préjudice ou que le délai aura été prolongé. 
Cette règle n•est cependant ni impérative, ni absolue puisqu0 il aura pu être 
stipulé que l0échéanœ du terme vaut obligation de s•exécuter et ·que la loi 
prévoit certains cas où l0échéance opère de plein droit la mise en demeure. 

Dominus membrorum suorum 
nemo videtur 

.,. Nul n'est considéré comme propriétaire de ses membres. 

L'inviolabilité du corps humain est strictement inscrite au Code Civil. Ainsi 
ce corps, en tout ou en partie, ne peut faire l0objet d0 une quelconque tran-
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saction ou convention, lesquelles seront de facto frappées de nullité quant 
à leur effet. De même l'intégrité du corps est Intangible et seulé une néces­
sité médkale permet d'y porter atteinte, encore faut-il l'assentiment 
exprès et éclairé du patient. 

On soulignera d'ailleurs que la mutilation volontaire est lourdement punie 
d'emprisonnement ou de réclusion criminelle, dans le cas, par exemple, 
d'une mutilation perpétrée pour se rendre impropre au servke militaire. 

Dubia in meliorem partem 

interpretari debent 

.. Les clauses douteuses doivent être interprétées le plus 
favorablem ent . 

Le Code Civil admet qu'une convention se comprend • contre celui qui asti­
pulé et au bénéfice de celui qui a contracté l'obligation •. Le créancier est 
en effet en position de force, puisque c'est lui impose les termes de l'accord 
et serait donc responsable des stipulations peu claires. 
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Ei incumbit probatio qui dicit non qui negat 

"' La preuve incombe à celui qui affirme, non à celui qui nie. 

Dans un procès, la charge de la preuve incombe alternativement au plai· 
gnant et au défenseur, chacun devant justifier ses allégations. C'est dans 
ce chassé·croisé que le juge motivera sa conviction. 

Ejus est interpretari legem cujus est condere 

"' L'interprétation de la loi appartient à celui qui l'édicte. 

Ainsi, le parlement aurait pouvoir d'interprétation et le gouvernement celui 
du règlement. Pourtant la fonction juridictionnelle comprend aussi l'inter­
prétation des lois et les cours sup~mes peuvent imposer leur point de vue. 
Quant au pouvoir exécutif, Il peut, par le blaisde circulaires et des réponses 
ministérielles, donner également son avis, sans pour autant contra indre les 
tribunaux~ le suivre. 
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Electa una via non datur 

recursus ad alteram 

.. Lorsqu 'une voie a été choisie, il n'est permis d'en reve-
nir à l'autre .. 

Ll réparation d'un préjudice peut être sollicitée de la juridiction répressive 
ou de la juridiction civile. Le plaignant a le choix de l'instance, mais ne peut 
revenir sur ce choix. S'il a engagé son action devant la juridiction c.ivile, il 
ne peut plus se constituer partie civile devant la juridiction répressive. 
À l'inverse, si cette dernière a d'abord été soll icitée, le plaignant peut mod i­
fier son action en la portant devant la juridiction civile. 

Emptor debet esse curiosus 

.. L'acheteur se doit d 'être curieux. 

Malgré toutes les protections que la loi accorde à l'acheteur, ce dernier a le 
devoir, en acquérant un objet, de s'informer auprès du vendeur des détails 
concernant l'emploi et de l'usage auquel Il destine son acquisition. 

Error communis facit jus 

.. L'erreur commune fait le droit. 

Pour cela , il faut que l'e11eur ait créé une fausse réalité par laquelle chacun 
ait pu se laisser abuser. Par exemple, en matière d'héritage, les aliénations 
de biens héréditaires exécutées par un héritier apparent sont cependant 
maintenues alors mème que l'héritier réel, et donc le véritable propriétaire 
du bien aliéné, n'a rien voulu transmettre et que le titulaire n'a rien pu 
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transmettre, faute d'être le vrai propriétaire. La nullité aurait dû sanction­
ner l'irrégularité, mais on fait crédit aux situations de fait ostensibles. 

Exceptio est strictissimae interpretationis 

... L'exception doit être interprétée de manière restrictive. 

Que l'exception concerne une mesure individuelle ou une disposition rele­
vant d'un cas particulier, elle doit être limitée par le texte qui l'institue. Il 
n'y aura de dérogation à la règle générale que lorsqu'elle est textuellement 
fondée. 

Ex facto oritur jus 

... Le droit découle du fait. 

Pour autant toutefois que l'ensemble des gens adoptent la même coutu­
me, avec le sentiment qu'elle est obligatoire. Le fait peut également 
concerner des facteurs économiques, sociologiques, historiques., géogra­
phiques, voire le produit d'idéologies dominantes et se référer dès lors à la 
justice sociale. 

Ex nuda pollicitatione non nascitur actio 

... De l'offre seule ne naît aucu ne action. 

De la volonté d'un seul ne naît aucune obligation. ~offre de c·ontracter 
n'engage que son auteur et n'est pas juridiquement obligatoire pour la 
bonne raison qu'il n'existe pas de débiteur sans contrepartie de créancier. 
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Ex nudo pacto non nascitur actio 

.. De l'engagement pur et simple ne naît aucune action. 

En effet, de nombreux actes juridiques sont assortis à des exigences de 
forme qui , non respectées, rendent l'acte nul. Telles sont , par exemple, la 
nécessité d'un écrit authentique ou sous seing privé, d'informations dans 
l'acte, de remise de documents. etc. Le défaut de l'un ou l'autre de ces 
écrits aboutit donc~ la nullité. 

Expressa nocent, non expressa non nocent 

.. Les choses exprimées nuisent, les non exprimées ne 
nuisent pas. 

Il faut qu'il y ait commencement d'exécution pour qu'une pensée criminel· 
le soit poursuivie par la lol, puisque nul ne peut être incriminé pour ses 
pensées intimes. Par ailleurs l'expression sera fausse, dans sa première par· 
tie, si la chose exprimée comporte des avantages pour celui qui l'exprime. 

Extinctae res vindicari non possunt 

.. Les choses d isparues ne peuvent être revendiquées. 

Un vendeur ne peut~ l'évidence réclamer la restitution d'un objet vendu et 
qui aurait péri. Par exemple un vendeur de meubles peut, selon la loi, récla· 
mer la restitution d' un meuble vendu au comptant et dont il n'aurait pas 
perçu le prix et ce, dans l'état d'origine. La revendkation devient pourtant 
sans objet si entre-temps l'objet a cessé d'être. 
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Factum negantis probatio nulla est 

"' li n'y a pas de preuve d'un fait négatif. 

Oire, par exemple, qu'on n'a jamais lu Le Père Corlot est un fait indémon· 
trable, qui ne peut servir de preuve. 

Pourtant, un débiteur qui nie être en situation de dette, pourra en fournir 
la preuve en montrant la quittance de sa dette. Il y a cependant des situa· 
tiens moins évidentes où la négation d'un fait devra s'appuyer d'approxi· 
mations laissées à la discrétion du juge. 

Fictio non operatur ultra casum 

"' La fiction n'opère pas au,delà du cas prévu. 

Si l'on peut• broder• sur des cas concrets, la fktlon, dans la mesure où elle 
est en opposition avec la réalité et n'est, somme toute, qu'un style d'expé· 
dient pour proposer une vision idéale d'un fait donné, n'offre pas la même 
posslblllté d'élargir le champ des probabilités. Elle sera donc interprétée 
strictement et confinée au seul cas incriminé. 
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Fiscus semper solvendo censetur 

.. Le fisc est toujours présumé solvable. 

Ce qui revient à dire que l'État, fort de ses recettes fiscales, pourra toujours 
répondre à ses engagements et que ses créanciers seront nécessairement 
indemnisés. De cela résulte, par exemple, que l'État soit son propre assu· 
reur, le refus d'une compensation entre une cré.lnce publique et une dene 
privée et que le paiement devra obligatoirement suivre une prestation de 
service. 

Forma dat esse rei 

.. La fo rme donne existence à la chose. 

Il faut, par conséquent, qu'un ensemble de modalités soient accomplies 
pour qu'une action soit valable. Ainsi d'un mariage qui doit être sanction· 
né par une autorité civile. Ainsi aussi la passation de certains actes qui 
réclame la soumission à des formes bien codifiées sous peine de nullité. 

Frangenti fidem non est fides servanda 

.. La foi n'est plus due à celui qu i la rompt. 

le consentement à un contrat oblige les deux parties. Si l'une d'elles n'exé· 
cute pas sa part d'obl igations, l'autre partie est déliée de sa parole. On ne 
peut en effet ex iger le respect d'une signature lorsqu'on ne respecte pas la 
sienne propre. le contrat est rompu avec effet rétroactif à la date de l'e n­
gagement. 
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Fraus omnia corrumpit 

.,. La fraude corrompt tout. 

Les tribunaux tiennent compte en général de deux types de frauc!e : 

• la fraude de l'homme, soit l'entente secrète entre deux personnes dans 
l'intention de nuire à un tiers ; 

• la fraude à la loi pour éviter les effets d'une loi impérative ou prohibitive. 

Dans les deux cas, la sanction est l'inopposabilité des actes ainsi posés et 
les résultats escomptés seront frappés d'inefficacité. On pourra même en 
décider la nullité si l'intérêt de tiers le demande. 

Fra us per jus ad injuriam pervenire 

.,. La fraude est de parvenir à un résultat ill icite par voie 
licite. 

Cela concerne essentiellement le domaine fiscal. Ainsi sont inopposables 
au fisc des actes établis légalement, mais dont le but caché est d'obtenir 
des droits d'enregistrement moins élevés, ou des transferts de bénéfices ou 
de revenus dans l'intention de diminuer ou de contourner l'impôt sur le 
chiffre d'affaires. 

Frustra probatur quod probatum non relevat 

.,. Il est vain de prouver ce qui n'est pas pert inent. 

Tout quiconque plaide a un droit absolu à la preuve. Cependant la preuve 
apportée doit impérativement avoir un rapport avec l'affaire jugée. Si donc 
la pertinence n'est pas établie, le juge n'a pas à examiner les preuves, 
même si elles sont fondées. 



Generalia specialibus non derogant 

.,.. Ce qui est général ne déroge pas à ce qui est spécial. 

l'adoption d'une loi nouvelle ne déroge pas nécessairement avec les dispo­
sitions d'une loi antérieure. Une préférence sera accordée à l'une ou l' autre, 
selon un régime d'exception, ce qui évite la recherche de compatibil ité. Et 
par exemple, pour la loi abaissant l'âge de la majorité à dix-huit ans, sont 
restées cependant d'application les dispositions antérieures qui exigeaient, 
pour certains cas précis, un âge plus élevé. 

Genera non pereunt 

.,.. Les choses de genre ne périssent pas_ 

Ces choses existent en de multiples exemplaires et sont, par définition, 
interchangeables entre elles. L'achat. par exemple, d'une voiture de série 
n'implique que la marque et le modèle. Ainsi, en cas de disparition acci­
dentelle du véhkute exposé chez un concessionnaire et ayant fait l'objet 
d'une vente, il pourra toujours ètre remplacé par un véhkule semblable 
fourni par le fabricant. 
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Hypotheca est tota in toto 
et tota in qualibet parte 

" L'hypothèque est tout ent ière dans le tout et tout 
entière dans chacune de ses parties. 

l'hypothèque est un droit accessoire d'une créance et, si celle-ci est divi­
sible, l'hypothèque ne l'est pas et s'exerce sur le tout et ses parties. 

Par conséquent, le partage ou la vente partielle d'un immeuble hypothéqué 
n'entraîne pas la division de l'hypothèque qui portera toujours sur chaque 
lot ou chaque partie. L'héritier d'un tel immeuble est tenu hypothécaire­
ment pour le tout. 



Idem est non esse et non probari 

... Ne pas être ou ne pas être prouvé revient au même. 

!'.expression insiste sur la nécessité de la preuve, à défaut de quoi la chose 
alléguée n'a pas d'existence juridique et la demande en justice en est para­
lysée. 

lgnorantia legis non excusat 

... Ignorer la loi n'est pas une excuse. 

À rapprocher de• nul n'est censé Ignorer la loi •. 

Un prévenu n'échappera pas à la loi, même en prouvant qu'il l'ignorait. 
Ll présomption de connaissance est donc Irréfragable. Ll jurisprudence 
cependant admet l'erreur de droit comme vice du consentement et que la 
méconnaissance sur la nature et l'étendue des droits peut justifier que soit 
annulée la convention par laquelle Ils ont été cédés. 
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lmpossibilium nulla obligatio 

.,. À l' impossible nul n'est tenu. 

Il n'y a donc pas d0 obligation quand l0 objectif est irréalisable, en vertu non 
de l'incapacité du débiteur, mais par la nature même de la chose obligatoi­
re. 

Si l'impossibilité survient après l'engagement, elle en entraîne la nullité de 
toutes les obligations prévues au contrat et le débiteur ne doit pas de dom­
mages et intérêts. 

ln dubio pro reo 

.,. Le doute profite à l'accusé. 
Si on ne peut fonder les preuves à l'encontre d'un inculpé, le doute doit lui 
profiter et il sera relaxé ou acquitté, puisque toute personne poursuivie est 
présumée innocente. Le doute est donc équipollent à une preuve de non­
culpabilité. 

ln obscuris minimum est sequendum 

.,. Dans les cas obscu rs, il faut se régler sur le minimum. 

Quand l'objet d'un contrat n'a pas été suffisamment précisé, il convient de 
n'en envisager que le plus petit domaine, et s'il s'agit de numéraire, sur la 
plus petite valeur. 
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ln solemnibus forma dat esse rei 

.. Dans les actes solennels, la forme donne existence à 
l'acte. 

Ceci pour spécifier que certains contrats ne se contentent pas d'un enga­
gement verbal mais réclament certaines modalités, soit généralement un 
écrit souvent constaté par un acte notarié, sous peine de nullité. 

lntellegitur confiteri crimen qui pasciscitur 

.. Celui qui pactise reconnaît le délit. 

Dans certains cas, et avec l'accord de l'autorité judiciaire, une administra­
tion peut renoncer à son droit de poursuite à l'endroit d'un contrevenant, 
moyennant le versement d'un somme d'argent dont elle fixe le montant. 
L'acceptation de cette transaction Implique nécessairement de la part du 
contrevenant l'aveu implicite de sa faute. 

Il en va de même lorsque le procureur de la République recourt à une 
médiation, estimant suffisant le versement d'une certaine somme pour 
réparer un dommage ou mettre fin au trouble causé par une infraction. le 
succès de la médiation classe l'affaire sans suite, mais le contrevenant n'en 
a pas moins reconnu de facto sa culpablllté. 

lnterpretatio cessat in claris 

.. L'interprétation est exclue des cas clairs. 

le manque de précision de certaines clauses d'un contrat peut en entraîner 
la nullité. En revanche les clauses claires et précises ne prêtent pas à inter-

~ prétation et sont exécutoires. le juge qui en ferait fi, verrait sa décision 
g l: exposée à la cassation. 

!! 
1 ~ 
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ls fecit cui prodest 

.,. Celui-là fait à qui la chose profite. 

Qu0on se souvienne que la question première d0 une enquête criminelle est 
toujours de savoir à qui le crime profite. On mettra cependant un bémol à 
l0adage, tant les raisons d'agir de l'homme sont de multiple nature. 
D'ailleurs d'éclatantes erreurs judicaires, à la source desq uelles l'intime 
conviction du nécessaire profit a trop influencé le juge, sont là pour témoi­
gner de la partialité parfois de l'adage. 



Jura novit curia 

... La Cour connaît le droit . 

On a longtemps fait référence à l'adage pour délimiter le rôle de chacun 
dans une procédure civile. Aux parties la présentation et la preuve des faits, 
au juge l'application de la lol. Cette présentation quasi manichéenne est 
dépassée depuis que la loi oblige les parties à préciser les articles de droit 
qui les motivent, tant dans l'acte Introductif d'instance que dans leurs 
concl usions. 

Jure naturae, aequum est neminem cum 

altrius detrimento et injuria fieri locupletiorem 

... Selon le droit naturel , nul ne peut s'enrichir au dlétri­
ment d'autrui. 

Le principe dès lors de la restitution au lésé à charge de l'enrichi exige pour­
tant de strictes conditions. Il faut premièrement que l'enrichissement de 
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l'un provienne de l'appauvrissement de l'autre. li faut aussi que le déplace­
ment du patrimoine de l'un à l'autre ne puisse avoir d'autre raison. Il faut 
enfin que ('appauvri n'ait pas d'autre moyen de recouvrer son bie n. 

Jus est ars boni et aequi 

... Le droit est l'art d u bon et de l'équitable. 

Dans l'absolu sans doute. Sans vouloir dénier au droit la qualité artistique 
par laquelle s'impose la personnalité de chaque juriste, il n'en est pas moins 
une science tant la minutie des moyens qu'il met en œuvre réclam e de pré­
cision technique. Quant à savoir s'il est juste et bon, c'est négliger l'ambi­
tion première du droit d'assurer l'ordre et la sécurité dans la socié té, ambi­
tion qui se réalise parfois (souvent?) au détriment de la justice sociale. 

Justicia est voluntas jus suum cuique tribuere 

... La justice est la volonté d'attribuer à chacun son droit. 

Cela est vrai pour la justice commutative, par laquelle chacun peut pré­
tendre à recevoir son dû. Elle règle donc les échanges entre personnes pri­
vées et vise au maintien des situations existantes, ou au rétablissement 
des équilibres entre les patrimoines. Elle y réussit tant bien que m al. Pour 
la justice distributive l'intention est tout autre puisqu'elle ne vise pas 
moins que l'équité sociale et qu'il y a loin de la coupe aux lèvres. 



Lata sententia, judex desinit esse judex 

... La Justice rendue, le Juge cesse d 'être juge. 

Selon le principe de la force de la chose jugée, Il est interdit au juge de reve­
nir sur ce qu'il a statué. Mals le tribunal peut nuancer sa décision tant que 
le jugement n'a pas été frappé d'appel. 11 lul appartiendrait donc de corri­
ger les erreurs ou omissions éventuelles. Il peut même changer sa dé cision 
dans le fond, mais dans le cas unique où Il aurait négligé de répondre à une 
demande paniculière ou accordé plus qu'il n'était espéré. 

Lex est quod notamus 

... La loi est ce que nous écrivons. 

Fière devise des notaires de Paris qui soulignent ainsi l'autorité des actes 
qu'ils ont établis, en leur qualité d'officiers publics, pouvant même requé­
rir la force publique pour l'exécution d'un acte. 
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Lex posterior derogat priori 

.,. La loi postérieure déroge à la loi antérieure. 

Si la loi nouvelle n•envisage rien en ce qui concerne la loi qu•elle remplace, 
elle ne l'abroge pas moins s'il y a incompatibilité entre elles. Cependant si 
la nouvelle loi est générale, les dispositions de la loi antérieure spéciale 
sont maintenues, au nom du principe d'exception. 

Lex proscipit non rescipit 

.,. La loi regarde en avant, non en arrière. 

Selon le principe de la non-rétroactivité des lois. Par conséquent seuls sont 
punissables les actes perpétrés à partir de la date de la loi nouvelle, sauf si 
le législateur en a disposé autrement comme il en a le pouvoir. 

Liber homo non recipit aestimationem 

.,. L'hom me libre n'est pas sujet à estimation. 

Le principe concerne le corps humain, qui ne peut faire l'objet d 'un droit 
patrimonial, et l'évaluation discrétionnaire des dommages moraux causés 
par une atteinte à l'intégrité physique. Ainsi la douleur, le chagrin, etc. qui 
en résultent, n'ont, comme le corps humain, pas de prix. 



Major pœna minorem absorbet 

... La peine majeure inclut la peine mineure. 

lorsqu'un fait tombe sous le coup de plusieurs lois répressives, le juge ne 
prend en compte que la plus répressive et doit Infliger la plus lourde peine. 
Cest le principe du non-cumul des peines. Il n'y a qu'une seule exception 
et c'es t le viol commis dans un lieu public. Le fait sera jugé sous deux 
aspects : l'agression sexuelle et l'exhlbltlon sexuelle, le première concer­
nant l'intégrité de la personne physique, la seconde la moralité publique. 

Mala fides superveniens non nocet 

... La survenance de la mauvaise foi ne nuit pas. 

les effets positifs de la bonne fol sont acquis une fois pour toutes et ne 
sont pas contredits par la survenance de la mauvaise foi. Ainsi un créancier 
qui apprend par la suite l'origine frauduleuse d'une somme qui lui a été 
remise pour dette, ne sera pas punissable sous le chef de recel. Dans cer­
tains cas il est exigé que la bonne foi perdure pour conserver le bénéfice 
d'un avantage. Ainsi le bénéfklalre sera débouté de son droit, à partir du 
moment où il apprend que son titre est entaché d'un vice, soit le moment 
où il cesse d'être de bonne foi. 
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Malitia supplet aetatem 

.,. La malignité supplée l'âge. 

Principe pour fonder la responsabilité d0 un mineur. La distinction du bien 
et du mal précède la croissance physique et le mineur doit donc répondre 
de ses actes. 

La législation actuelle ne tient plus compte de cette liaison. Le mineur est 
toujours responsable car la réparation due à la victime est primordiale. 

Malitiis non est indulgendum 

.,. Pas d'indulgence pour les malicieux. 

La mauvaise foi prouvée tombe toujours sous le coup de la loi et sera donc 
toujours réprimée. Il n'y a pas d0exception à la règle. 

Materiam superabat opus 

.,. Le t ravail l'em porte sur la matière. 

Ainsi, celui qui a fourni le matériau nécessaire à l'élaboration d'un objet ne 
pourra en réclamer la possession s'il est prouvé que la plus-value apportée 
par l'exécution de l'objet l'emporte sur la valeur du matériau fourni. 
L'artisan pourra conserver son œuvre pour autant qu'il paie le coût du 
matériau. 
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Mater semper certa est 

.. La mère est toujours certaine. 

L'évidence du fait d 'accoucher d'un enfant permet donc d'établir de façon 
certaine une filiation. Sauf si la mère a abandonné son enfant et a désiré 
conserver son anonymat, si elle a caché son Identité à la déclaration de 
naissance. si elle a accouché son X en exigeant le secret. Alors la mat:emité 
devient occulte et la détermination de la filiation pratiquemment impos· 
sible. 

Media tempora non nocent 

.. L'intervalle du temps ne nuit pas. 

En conséquence, la suspension de la prescription est une simple mise en 
sommeil et la prescription reprendra ses effets dès que la suspension aura 
cessé. Également les jours non ouvrables seront considérés comme jours 
ordinaires pendant le délai, sauf si l'un de ces jours coïncide avec le c!ernier 
jour du délai. Auquel cas il y a prolongation jusqu'au jour ouvrable suivant. 

Melior est causa possidentis quam petentis 

.. Meilleure est la cause du possesseur que celle d u reven-
diquant. 

Ceci dans un procès en revendication où la preuve de la propriété fait l'ob· 
jet d'une contestation. SI le revendlqueur ne parvient à fournir la preuve de 
sa propriété, le bien restera en possession de qui le possède puisque la pos· 
session rait présumer de la propriété. Cc qui est vrai pour un bien immobi· 

~ lier l'est aussi pour un bien mobilier. 
g 
l: 
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Mutuum date nihil inde sperantes 

.,. Pratique le prêt mais n'en attends rien. 

C'est ainsi que le droit canonique codifie son interdiction du prêt à usure. 
Rendre service bien sûr, mais n'en tirer surtout aucun profit. Le salut de 
l'âme est à ce prix. Depuis la Révolution française le prêt à intérêt est per­
mis mais pas à n'importe quelles conditions. Des règles précises en déter­
minent donc la pratique. Séquelles sans doute de la réprobation séculaire. 



Necessitas non habet legem 

... La nécessité n'a pas de loi. 

On se rappellera l'adage: la nécessité fait lol. Par exemple la légitime défen­
se n'entraîne aucune poursuite, sauf si les moyens de défense apparaissent 
exagérés par rapport au danger réel de l'agression. 

Dans d'autres matières, l'urgence d'une situation permet d'en apprécier la 
contrainte et d'échapper ainsi aux rigueurs de lois répressives. De même la 
violation de certains droits, comme celui de la propriété, sera autorisée et, 
par exemple, dans le cas d'une expropriation pour cause d'utilité pul:llique. 

Neminem laedit qui suo jure utitur 

... Celui qui use de son droit ne lèse personne. 

Pour la simple raison qu'un droit ne peut être~ la fois conforme et contrai ­
re à la règle. Pourtant l'abus d'un droit est parfois dénoncé par la justke, 
comme par exemple : l'abus du droit de propriété, de celui d'agir en justi­
ce, du droit de grève, etc. L1 dlfficult~ est de déterminer les critères d'ap­
préciation de l'abus. 
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Nemo auditur propriam 
turpitudinem allegans 

.,. Nul ne peut être entendu qui allègue sa propre turpitude. 

Cela ne concerne que les obligations nées d0un contrat. Son seul domaine 
est la restitution sollicitée après 1·annulation d0un contrat pour cause d0im­
moralité. Le demandeur ne peut réclamer restitution puisq u•il ne peut se 
faire fort de sa propre indignité. 

L'autorité judiciaire appréciera la recevabilité d0 une demande en fonction 
de la culpabilité d0une ou des deux parties. Si une seule est en cause et que 
1•autre est irréprochable, cette dernière pourra introduire sa req uête. Si les 
deux parties sont coupables, la demande est admise de la part du moins 
fautif. Si les deux parties sont également fautives, aucune ne peut pré­
tendre à restitution. 

Nemo ex delicto consequatur emolumentum 

.,. Nul ne peut t irer bénéfice de son délit. 

Le gain illicite est donc interdit et nul ne peut s'enrichir par le profit d'une 
action délictueuse. Il y aura donc restitution obligatoire des biens acquis 
par dol ou mauvaise foi. Pourtant on sait des actions lucratives qui, même 
condamnées, n'en laissent pas moins un considérable profit à leurs 
auteurs. Et par exemple, une certaine presse à sensations qui, malgré 
l'obligation de dommages et intérêts à la victime, en demeure bénéficiaire 
par l'importance d'un tirage provoqué par ses• révélations•. Le profit est 
en effet largement supérieur à la pénalité. 
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Nemo judex in re sua 

.. Nul ne peut être juge de sa propre cause. 

Ceci en vertu de l'impartialité nécessaire du juge. Nul ne devrait pouvoir 
l'influencer dans son jugement, en raison des relations privilégiées qu'il 
aurait avec une partie. À cet égard un magistrat ne peut appartenir à la 
même juridktion que son conjoint. parent ou allié et il ne peut siéger dans 
un procès où l'avoué ou l'avocat lui seraient proches. 

Deux procédures permettent d'écarter le moindre risque, soit la récusation 
d'un magistrat suspecté d'un possible favorit isme, soit le renvoi au profit 
d'une autre juridiction. En tout état de cause, un magistrat qui redouterait 
d'être l'objet possible d'une suspicion et même de sa propre faiblesse, peut 
se faire remplacer par un coll ègue. 

Nemo judex sine lege 

.. Pas de juge sans loi. 

la magistrature ne peut se concevoir en dehors du cadre de la légalité et 
une procédure s'enclencher pour des faits antérieurs à la loi. Ce principe 
condamne les tribunaux d'exception constitués pour le besoin d'une cause 
et les jurys populaires qui prétendent à exercer un pouvoir sous la pression 
d'agitateurs ayant mobilisé la rue. 

, Nemo obligatur manere indivisus 

.. Nul n'est obligé à demeurer dans l'indivision. 

le Code Civil en a d'ailleurs statué : • Nul ne peut être contraint à demeu· 
~ rer dans l'indivision et le partage peut toujours être provoqué.• 
g 
l: 
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La règle n'est toutefois pas absolue et un tribunal peut surseoir au parta­
ge, si l'un des ayants droit apporte la preuve que la réalisation immédiate 
d'un bien risque d'en affecter gravement la valeur réelle. De mêm e le par­
tage exclut les éléments immobiliers au service commun des propriétés 
voisines, tels que puits, passage, cour, etc. L'indivision, imposée par la 
nature des choses, est forcée et risq ue donc d'être perpétuelle, sauf à chan­

ger la nature des choses. 

Nemo potest concidere factum 

.,. Nul ne peut effacer ce qui a été fait. 

Devant le fait accompli la rétroactivité n'est plus d'application.Un contrat 
de location sera entériné par l'occupation des lieux et seule une résiliation 
reste possible, soit un nouveau contrat sans effet rétroactif. 

Nemo praecise cogi potest ad factum 

.,. Personne ne peut être contraint à fa ire quelque chose. 

Pourtant, il est des cas où la réalité est bien différente. Le recours, par 
exemple, à !'astreinte, soit l'obligation de verser une certaine so mme par 
jour de retard dans l' exécution d'un contrat, se révèle très efficace, le débi­
teur risq uant un endettement croissant. 

L'axiome se vérifie toutefois dans certaines situations. Ainsi on ne peut 
obliger, même par astreinte, un ouvrier à reprendre son travail, ou un artis­
te à terminer son œuvre, un comédien à monter sur scène contre leur gré. 
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Non est reus nisi mens sit rea 

.. Nul n'est coupable sans intention coupable. 

Ce principe du droit pénal expose que la culpabilité doit être animée d'une 
intention mawaise pour être poursuivie. Le crime ou le délit doivent être 
perpétrês avec intention de le commcnre. Nonobstant, de nombreuses 
infractions non volontaires existent, telles que les délits d'imprudence, les 
délits punissables malgré la bonne fol de leur auteur, en matière, par 
exemple, de chasse. de pêche, de pollution. D'autant plus que l'élément 
moral subsiste puisque l'infraction doit être le fait d'une volonté conscien· 
te et libre. 

Non exemplis sed legibus indicandum est 

.. On doit juger selon les lois et non les exemples. 

Le magistrat doit se conformer pour fonder sa décision sur des règles édic· 
tées par l'autorité publique et choisir celles qui répondent le mieu x à la 
cause. Pourtant si la loi est défaillante, on pourra recourir à des précédents. 

Non fatetur qui errat 

.. N'avoue pas qui se trompe. 

L'aveu d'une infraction et la reconnaissance des allégations de la partie 
adverse entraîne pour son auteur des conséquences qui peuvent aller jus· 
qu'à la perte du procès. Pourtant le fait avoué pour être reconnu vrai doit 
correspondre à la rêalité. Celui qui se rend compte qu'il s'est trompé peut 
en faire état , ce qui entraîne la nullité probatoire de ses déclarations anté· 
rieures. Encore faut·il que l'erreur soit celle d'un fait et non du droiL 
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Non omne quod licet honestum est 

.,. Tout ce qui est autorisé n'est pas forcéme nt honnête. 

Est-il équitable que le débiteur imprévoyant se retrouve dans une situation 
tellement obérée par son fait qu0il bénéficie d0un effacement de ses dettes 
au préjudice de ses créanciers? Est-il juste qu•un vendeur, pressé de vendre 
par besoin d'argent, liquide à vil prix et qu'un quidam s'enrichisse par le 
fait d'une acquisition dans ces conditions? Si de telles situations. devaient 
être prises en compte, la sécurité des affaires risquerait d'en être compro­
mise, par excès de scrupule. Le droit se doit de garantir la liberté indivi­
duelle quitte à provoquer ce qui semblerait un déni de justice. 

Nulla pœna sine lege 

.,. Il n'y a pas de pe ine sans loi. 

La fixation de la peine devra toujours être décidée conformément au texte 
et ne pas être laissée à l'arbitraire d'un magistrat. 

L'axiome n'a plus le même poids aujourd'hui et le juge est plus libre des 
peines infligées, qu'il peut diminuer ou augmenter en fonction de ses 
convictions. Sous la pression d'ailleurs d'idées neuves telles que la réinser­
tion des délinquants, la loi s'évince au profit du pouvoir magistral. Des pro­
cessus comme la libération conditionnelle, la réduction de la peine, la 
semi- -liberté finissent par rendre la peine incertaine, au risque c!e ne plus 
répondre à l'exigence de la justice. 
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Nullum crimen sine lege 

.. Il n'est pas de crime sans loi. 

Ainsi donc, nul ne pourra être poursuivi pour un fait s'il ne contrevient pas 
à une loi existante. Les faits prouvés doivent nécessairement constituer 
une infraction à une loi ou une r~le édictées par le pouvoir législati f. Et 
comme nul n'est censé Ignorer la loi, l'arbitraire du juge n'a pas lieu de se 
produi re et la conformité des peines s'exerce de plein droit. 

Relevons pourtant que la correctlonnallsation d'un crime en délit , usage 
courant aujourd'hui, pervertit délibérément la qualification d 'un fait. 
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Obligatio contrario concessu dissolvitur 

.. L'obligation est dissoute par volonté cont raire. 

Et en effet, ce qu'une volonté commune a instauré peut être défait par la 
même volonté commune. Un contrat pourra donc être rompu si les deux 
parties s'y engagent. Il semblerait que la volonté doive être bilatérale. 

Cependant, dans les contrats de vente de biens à la consommation, la 
volonté unilatérale de l'acheteur suffira à rendre le contrat caduc, en raison 
du droit de repentir. Mals une donation ne pourra être révoquée même si 
l'on a prévu le cas par consentement mutuel. 



Pacta sunt servanda 

... Les conventions doivent être respectées. 

le principe souligne la force obllgatolre d'un contrat, qui doit être exécuté 
selon les modalités prévues et ne peut être rompu qu'avec l'accord des par­
ties, lesquelles sont équivalentes en droit. 

le principe se nuance dans la pratique actuelle, la justice ayant tendance à 
individualiser les parties. On a vu plus haut que le débiteur imprévoyant 
pourra obtenir l'effacement de ses dettes. Le débiteur surendetté pour sa 
part bénéficiera d'un échelonnement de sa dette, voire un abaissement des 
intérêts convenus. De même la jurisprudence peut aller jusqu'à la modifi­
cation du contrat si ell e l'estime déséquilibré, inclure de nouvelles disposi­
tions de sécurité, d'information, de conseil, évincer les clauses d'irrespon­
sabilité qui lui paraitraient inadéquates. 
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Pars est in toto, totum non est in parte 

.,. La partie est dans le tout, le tout n'est pas dans la partie. 

On déterminera la recevabilité d'un nouveau jugement en fonction de la 
demande. Si elle ne concerne qu'une partie, s'appliquera la loi de la chose 
jugée et , la partie étant dans le tout, on ne pourra reprendre un procès. Au 
contraire, s'il n'a été statué que sur une partie, rien ne s'oppose à une 
demande sur le tout puisque le tout n'est pas compris dans la partie et un 
nouveau jugement pourra être opéré. 

Parum pro nihilo reputatur 

.,. Le trop peu équivaut à rien. 
Si une vente est consentie à vil prix, on peut considérer que le prix acquit· 
té équivaut à une absence de prix. L'obligation du vendeur étant de facto 
privée d'objet, la vente est nulle de nullité absolue. Le contrat semble 
n'avoir aucune contrepartie. On trouve encore, dans le droit fiscal, des jus· 
tifications de l'axiome, dans la mesure où le droit fiscal établit des seuils 
d'imposition en deçà desquels aucun Impôt n'est dû. 

Pater is est quem nuptiae demonstrant 

.,. Le père est celui que le mariage désigne. 

Le Code Civil infère que l'enfant conçu pendant le mariage a pour père le 
mari de sa mère et présume qu'il a été conçu entre le 300• et le 180• jour 
inclus, avant la date de sa naissance. La présomption de paternité repose 
sur le devoir de fidélité de l'épouse, ou sur la communauté de vie entre les 
époux, ou sur la volonté affirmée de l'époux de reconnaître tous les enfants 
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nés de son épouse, ou bien tout simplement sur le fait qu'en pratique dans 
l'immense majorité des cas, le mari est effectivement le père de l'enfant. 

Le présumé père peut toutefois Introduire une action en désaveu s'il peut 
prouver que matériellement Il n'a pu procréer l'enfant et il n'a d'ailleurs pas 
à se justifier si la naissance a été enregistrée pendant les 179 premiers jours 
du mariage. Il appartient également~ la mère de contester une paternité, 
mais uniquement après divorce et remariage avec le véritable père de l'en­
fant et uniquement aux fins de légitimation. 

Plus in se continet minus 

.,. Le plus cont ient le moins. 

Ou, pour en référer~ une expression connue : • qui peut le plus peut le 
moins •. 

L'adage signifie au juridique que leTrlbunal peut, même dans le cas où l'in­
fraction après examen semble relever d'une juridiction inférieure, comme 
d'un tribunal de simple police, Infliger néanmoins de son chef la peine cor­
respondante. Il n'y a aucune obligation de dessaisissement. En matière 
administrative aussi l'autorité supérieure peut se réserver une décision qui 
normalement incomberait~ une autorité Inférieure. 

Princeps legibus solutus 

.,. Le Prince est au-dessus des lois. 

En démocratie, le peuple a remplacé le Prince. La légalité est valable pour 
tous et les plus hautes autorités y sont soumises comme le simple citoyen. 
Encore qu'il faille tenir compte des Immunités diplomatiques ou parie­
mentaires, et même présidentielles. et les lever légalement pour que cette 
catégorie de citoyens puisse répondre en justke. De même les droits réga-
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liens du Président de la République qui lui valent, par exemple, le droit de 
grâce pénale, sont le souvenir actif du principe évoqué. Pour ce qui concer­
ne les actes gouvernementaux échappant au contrôle juridictionnel, on 
notera les décrets d'ouverture et de fermeture des sessions parlementaires 
et les actes sanctionnant les traités internationaux. 

Protestatio non valet contra actum (ou factum) 

.,. La protestation ne vaut pas contre un acte (ou un fait). 

Quelle que soit la force d'une dénégation, la réalité objective l'emportera 
toujours. L'acte (ou le fait) qui connaît une matérialité indiscutable doit 
être poursuivi, malgré les démentis opposés. Le cas d'exception est celui 
d'une convention sous seing privé dont on réfute l'écriture ou la signature. 
La convention est suspendue sur simple déclaration jusq u'à la vérification 
de la signature ou de l'écriture contestées. 



-
Qui auctor est se non obligat 

... Qui autorise ne s 'oblige pas. 

Cela est vrai dans le régime de la curatelle. Ainsi le majeur en curatelle ne 
peut prester aucun acte qui, sous le régime de la tutelle des majeurs, récla­
merait l'autorité d'un conseil de famille, soit, par exemple, aliéner des 
immeubles ou accepter un héritage, etc. Le curateur en tutelle doit donc 
autoriser le majeur en tutelle et acquiert la qualité de bailleur, d'aliénateur, 
d'héritier. Mais il reste en dehors des opérations autorisées où il n'est inter­
venu que pour autoriser et non pour s'engager personnellement. 

Qui cadit a sylaba cadit a toto 

... Qui chute sur une syllabe, chute sur le tout. 

l'axiome met en exergue le formalisme de la rédaction d'un acte. 
Cependant l'exigence des formes est moindre dans la pratique actuelle. 
l'absence de certaines formes entraînera une déqualification, soit la chute 
dans une catégorie inférieure. Les formules et formes ne bénéficient plus 
d'un caractère quasi sacré puisqu'elles peuvent être remplacées par 

~ d'autres qui ont la même signification. La prononciation d'un vice de forme 
s: 
~ doit se conforter de la démonstration d'un réel préjudice. 

1 ,~ , 
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Quid dicit de uno negat de altro 

.,. Ce qui se dit de l'un, se nie pour l'autre. 

C'est ce qu'on appelle l'argument a contrario. Ce raisonnement en appelle 
à la logique abstraite et décide d'écarter tout ce qui n'est le texte lui-même. 
Pourtant la prudence réclame d'être circonspect, car la loi peut être impar­
faite et il n'est pas raisonnable de postuler que décrire une situation inva­
lide nécessairement toutes les autres. 

Qui mandat dicitur ipse vere facere 

.,. Qui donne mandat est censé agir lui-même. 

Pour que tout soit considéré comme si le mandant avait agi lui-même, il 
faut que le mandataire se réclame de sa qualité et déclare le nom de laper­
sonne qui lui a confié le mandat. À défaut de dire l'identité du mandant, il 
lui sera substitué et sera considéré comme le vrai contractant. 

Qui tacet consentire videtur 

.,. Qui se tait est présumé consentant. 

Ou l'adage connu: qui ne dit mot consent. Il n'a d'ailleurs aucune portée 
juridique. Le silence ne signifie pas l'acceptation, étant sans signification 
par lui-même. 

Pourtant un silence de circonstance pourra être admis à interprétation. 
Ainsi, en droit privé, un silence éloquent peut être admis au titre d'accep­
tation lorsqu'une offre est faite dans l'intérêt excl usif du destinataire ou 
lorsque les parties ont prévu de prolonger un contrat par tacite reconduc-
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tion. En droit public, le silence gardé pendant plus de quatre mois par 
!'Administration, quant à une requête, est considéré comme un rejet de 
ladite requête. 

Qui tardius solvit minus solvit 

... Qui paie tardivement paie moins. 

N'y voyons pas une invite à différer le règlement de denes, mais un simple 
constat logique. 

En effet, le débiteur peut tirer du placement de l'argent dû un revenu supé­
rieur à l'indemnité de retard. L'inflation joue aussi puisqu'en valeur abso­
lue, l'argent perd de sa valeur et que la dene est fixe, sauf stipulation 
contraire. Enfin si le retard est la conséquence d'une situation obérée, le 
juge peut accorder certaines mesures (échelonnement de la dene, réduc­
tion du taux d'intérêt, etc. qui ont pour résultat l'amoindrissement de la 
dene. 

Quod principi placuit legis habet vigorem 

... Le bon plaisir du prince a force de loi. 

Qu'en est-il, à présent que la• volonté populaire• a remplacé celle du prin­
ce ? En principe la souveraineté du peuple s'exerce par le biais de ses repré­
sentants et celui du référendum. 

En pratique, le Parlement ne peut lég)férer que dans une sphère étroite et 
tout le reste appartient à l'immense domaine, régi par le gouvernement, 
qui est celui des règlements, sans compter la compétence européenne qui 
recouvre la nationale. 
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Res extinctae revindicari non possunt 

"' On ne peut reve ndiquer des choses disparues. 

Cet adage concerne la destruction matériell e d'un objet, qui évidemment 
ne peut plus être possédé. La disparition d'un objet entraîne sa non· pos· 
session et, par conséquent, la propriété ne pouvant exister sans objet, l'ac· 
tion en revendication en p3tlt. il en va de même pour les matériaux consti· 
tutifs d'un immeuble qui ne peuvent être réclamés par leur pro priétaire, 
après leur mise en place. ~gaiement deux choses mobilières unies ne 
constituent plus qu'un seul objet, la chose principale incluant la chose 
secondaire. Cette union évince le droit d'un propriétaire de la chose acces· 
soire et toute action de revendication en devient impossible. 

Res judicata pro veritate acciptur 

"' La chose jugée e st reçue pour vér ité. 

Selon le Code Ovil qui établit la force de la chose jugée, infère par consé· 
quent qu'elle est le reflet de la vérité. Les faits et les droits reconnus en jus· 
tice sont inattaquables. Un procès qui voudrait recommence r sur les 
mêmes bases, serait refoulé. Ceci pour répondre à la nécessité sociale de 



2. Les locutions latines juridiques 

clore définitivement un procès, par souci de la stabilité des situations juri­
diques, souci aussi de la dignité judiciaire. 

Cette force de la chose jugée est telle que la décision d'un tribunal admi­
nistratif sera admise par un juge pénal ou que, inversement, le juge admi­
nistratif devra suivre les constatations émanant de la justke répressive. 

Res non persona debet 

.. La chose doit, non la personne. 

Ceci se vérifie quand un débiteur ne s'engage pas personnellement sur la 
totalité de son patrimoine, mals ne fournit qu'un bien au paiement d'une 
créance, à titre de garantie ou sous la forme hypothécaire. Une telle caution 
n'est tenue que propter rem (le bien). Elle est dite réelle. La caution se libè­
re de son obligation en cédant le bien au détenteur de la créance. 

Res nullius primo occupanti 

.. Les choses n'appartenant à personne reviennent au 
premier occupant. 

Occuper, c'est appréhender matériellement. La possession revient alors à 
celui qui s'empare de la chose. Cela ne concerne évidemment pas les biens 
immobiliers. li n'y a pour eux ni abandon, ni perte du droit de propriété. Les 
successions en déshérence reviennent à l'êtat. Pour les biens mobilie rs leur 
occupation présume soit qu'ils n'ont jamais eu de propriétaire (poissons, 
produits de la mer, gibier, ambre, corail, goémon, etc.), soit que le proprié­
taire a renoncé à ses droits (exemple: les déchets domestiques). 

La découverte d'un trésor sur le fonds d'autrui confère la propriété de la 
moitié à l'inventeur. Aux choses n'appartenant à personne on peut ajouter 
l'épave qui cesse d'être propriété privée dès que son possesseur antécédent 
ne peut la retrouver ou est Incapable d'en exercer la revendkation. 
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Scripta publica probant se ipse 

" Les écrits publics font preuve par eux-mêmes. 

Si l'acte sous seing privé ne fait preuve que s'il est reconnu par son présu­
mé signataire ou vérifié en justice et sa date acceptée du jour de son enre­
gistrement, l'acœ authentique est une preuve complète a priori. Il apporte 
la preuve de sa provenance par les sceaux et signatures dont il est revétu, 
et affirme sa date d'exécution constatée par son rédacteur (le notaire= offi­
cier d'état civil). Enfin il fait foi sur le fond. D'ailleurs le rédacteur (le notai­
re) s'exposerait à de lourdes sanctions en cas de faux. li ne risque pas moins 
que la destitution et la réclusion criminelle. 

Semel heres, semper heres 

" Une fois héritier, toujours héritier. 

l'héritier qui accepte une success ion ne peut revenir sur son accord. Il ne 
pourra plus refuser ou accepter au bénéfice d'inventaire. Il est confirmé de 
plein droit dans sa qualité d'héritier. La seule exception admise est la 
découverte d'un autre testament qui diminuerait de moitié l'héritage du 
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premier testament. Même en cas d'acceptation sous bénéfice d'inventaire, 
l'acceptation est irrévocable, pour autant que l'héritier abandonne le béné­
fke d'inventa ire, il ne possède plus le droit de renoncer à la succession, il 
demeure acceptant. 

Sibi vigilavit suum recepit 

... Celui qui est vigilant reçoit son dû. 

En principe, les actes produits par un débiteur en fraude des droits de l'en­
semble de ses créanciers, sont susceptibles de révocation. Sauf les paie­
ments. Ainsi un dêbiteur peut favoriser l'un de ses créanciers au détriment 
des autres. Il agit frauduleusement et cependant il est inattaquable. Le 
créancier d'ailleurs ne peut refuser l'apurement de sa créance. Ce régime 
exceptionnel ne vaut pas pour le commerçant en redressement judicia ire et 

le surendetté civil, en cas de suspension provisoire des poursuites. 

Simulata valent, disssimulata non valent 

... La chose simulée est valable, la dissimulée ne l 'est pas. 

La simulation équivaut, dans l'établlssement d'un acte, à cacher les véri­
tables intentions reprises dans un acte secret qui traduit la volonté réelle. 
Cet acte, nommé lettre, annule l'acte apparent, tantôt il en change la natu­
re, tantôt il en reporte les effets sur un tiers. La simulation ne produit pas 
la nullité et la convention secrète est pleinement efficace, dans la mesure 
où elle est conforme à la lc!galltc! et ne sert pas à détourner d'une prohibi­
tion légale. Toutefois les parties ne peuvent se prévaloir à l'encontre des 
tiers de l'acte secret et ces derniers ont pouvoir, s'ils y ont intérêt, de négli­
ger l'acte apparent et de se réclamer de l'acte secret. 
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Societas delinquere non potest 

.,. Une société ne peut être délinquante. 

)usqu'il y a peu, les sociétés n'avaient pas de responsabilité pénale, sous le 
principe qu'une infraction, par exemple, ne pouvait être imputée à un être 
incorporel dépourvu de volonté autonome. 

Actuellement les sociétés et les personnes morales, à l' exception de l'État, 
sont poursuivies du chef des infractions commises par leurs organes et 
représentants , soit comme auteurs ou complices, mais uniquement dans le 
cadre de ce qui a été prévu par la loi. 

Solus consensus obligat 

.,. Le seul consentement oblige. 

La volonté donc suffit seule à engager et peu importe la manière dont elle 
s' est manifestée, par écrit ou oralement, expressément ou par tacite accep­
tation. 

Le Code Civil rejette tout formalisme pour entériner un pareil engagement. 
Toutefois l'exception concernera les actes devant être établis avec l'aide 
d'un notaire, tels que donation, hypothèque, etc. Idem pour les actes infé­
rant la remise d'un gage. 

Aujourd'hui pourtant la législation accumule les cas nécessitant la rédac­
tion d'un écrit, comportant les mentions d'information et la remise des 

documents probants. 
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Spoliatus ante omnia restituatur 

.. Avant tout, désintéresser la victime d'une spoliation. 

Dans le souci de ne pas troubler l'ordre public et puisque personne n'a le 
droit de se faire justice à sol ·mêmc, la législation prévoit la réintégration 
dans sa possession de celui qui en a été spolié par force ou voie de fait. 

Spondet peritiam artis 

.. Il répond de la connaissance de son art . 

L'artisan est responsable de son œuvrc, puisqu'il est censé d'une compé· 
tence particulière dans l'exercice de sa profession. Cela est vrai aussi, dans 
la législation actuelle, de tout ouvrier responsable de son travail. La faute 
professionnelle est assimilée à une faute lourde et ce, avec une double 
conséquence: le professionnel doit couvrir toutes les conséquences de l'in· 
exécution du contrat, même les Imprévisibles à la conclusion du contrat. En 
deuxième lieu il ne peut, par une stipulation contractuelle, se libérer 
d'avance du résultat de ses propres défaillances et de la défectuosité de son 
produit. 
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Tantum devolutum quantum appellatum 

• Il n'est dévolu qu'autant qu 'il est appelé. 

la juridiction d'appel a tout pouvoir pour statuer à nouveau en fait et en 
droit et elle reçoit toute la connaissance du li tige. Cette dévolution est 
complète lorsque l'acte d'appel est général. A contrario, lorsque l'appel 
entend se limiter à certains points, la dévolution ne vaut que pour la réfor· 
mation demandée. Cette stipulation cesse d'être, si l'appel vise à l'annula· 
tion du précédentjugement ou que l'objet du litige est Indivisible. Dans ces 
cas, la dévolution concernera nécessairement le tout. 

Testis unus testis nullus 

• Un seul témoin, pas de témoin . 

Il n•est nulle part indiqué que la preuve nécessite la pluralité des témoi­
gnages. le magistrat pourrait donc se satisfaire d'un témoignage unique. 
Cependant les parties souhaitent la multiplicité des témoignages pour cor­
roborer leur plaidoirie. 

Par contre, pour valider un mariage ou certifier un écrit, il faut la présence 
de deux témoins et même trois lorsqu'il s'agit d'un acte de notoriété sup­
pléant à l'acte de naissance. 



Ubi eadem ratio idem jus 

... À même ra ison , mê me lo i. 

l'adage s'adresse au juge et au législateur. 

Pour le juge, le recours à un raisonnement analogique pour juger d'un cas 
non expressément visé par la loi mals qui offre la parité des motifs. Il peut 
se régler, pour motiver sa décision, sur la jurisprudence. 

Pour le législateur, chaque fols que la raison de légiférer est la même, la 
norme est 1 a même. 

Ubi emolumentum, ibi onus 

... Là où est le profit , là est la charge. 

Le lien entre profit et charge procède du droit naturel et son application est 
quasi universelle. 

À cet égard, l'héritier ne pourra percevoir son héritage qu'une fois que les 
denes le grevant auront été payées, sauf à recourir au bénéfice de l'inven­
taire. 
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Il semblerait conforme à l'équité que celui qui profite d'une activ ité subis­
se aussi le poids des dommages que cette activité produirait. La législation 
sur les accidents du travail s' est largement inspirée de l'adage. 

Uti possidetis ita possideatis 

" Comme vous possédez, cont inuez à posséder. 

La possession immobilière est protégée pour elle-même, indépendamment 
du fait de savoir qui est le véritable titulaire du droit dont l'immeuble est 
la représentation concrète. 

Le possesseur dispose de moyens juridiques pour demeurer en possession, 
ou la recouvrer si la violence l'en a privé, ou se prémunir contre les troubles 
qui résulteraient de travaux commencés. 

Le possesseur est donc assuré de posséder dans le futur comme il possé­
dait dans le passé. 



Verba volent, scripta manent 

... Les paroles s'envolent, les écrits restent. 

la loi fait prévaloir la preuve écrite sur la preuve orale. D'une part si l'inté­
rêt en cause dépasse un certain montant. Et même en-dessous de ce mon­
tant il est interdit de prouver par le biais d'un témoignage que l'acte est 
incomplet ou que l'une de ses clauses est inexacte. On ne peut prouver 
contre un écrit que par un écrit. 

Vitiantur nec vitiant 

... Elle est viciée et elle est vlclante. 

l'axiome concerne les donations et les legs testamentaires. Les condlitions 
impossibles, illicites ou Immorales sont réputées non écrites, comme 
d'ailleurs les charges imposées au donataire ou légataire. La nullité d'une 
condition n'agit pas sur le legs ou la donation qui recevront exécution 
comme s'il n'y avait ni charges ni condition. 
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La jurisprudence actuelle cherche surtout à déterminer la volonté du dis­
posant. S'il apparaît que la condition a été le motif déterminant du dispo­
sant, son non-respect entraîne la non-exécution de la libéralité. Si, au 
contraire, l'intention a été de gratifier, la condition est ignorée et la libéra­
lité maintenue. 

Volenti non fit injuria 

.,. À qui consent on ne fait pas tort. 

Que la victime ait consenti d'avance à subir l'infraction ne disculpe pas 
l'auteur de l'infraction. li s'agit de protéger l'intérêt général. En tout état de 
cause, l'euthanasie est toujours qualifiée d'homicide volontaire et l'abla­
tion des testicules, même souhaitée par un transexuel , demeure une vio­
lence aggravée de mutilation. Au contraire de la contrainte qui fait partie 
de l'incrimination, le consentement a pour effet de supprimer un des élé­
ments de l'infraction, qui cesse donc d'être constituée. 

En matière civile, l'acceptation des risques inhérents à un fait (celui par 
exemple d'être véhiculé par un quidam ne possédant pas notoirement son 
permis de conduire) n'exonère pas le responsable d'un accident des risques 
de poursuite pour dommages et intérêts en faveur du cc-occupant de la 
voiture, mais elle peut justifier le partage des responsabilités puisque faute 
il y a eu de la part de la victime qui a pris sciemment un tel risque. 
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